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Edmond DESWATTINES 

Vous vous imagineriez difficilement, 
ami lecteur, la douce émotion que me 
procura, il y a environ vingt et un 
mois, la lecture d'une grosse missive, 
estampillée aux timbres de notre colo­
nie, qui m'annonçait le retour d'Afri­
que, pour le mois de décembre 1914, 
d'un de mes plus chers amis d'enfance, 
Léon d'U... 

Il y avait près de trois ans que mon 
ami d'U..., membre d'une mission 
scientifique belge, s'était embarqué 
pour le Katanga. 

Enfin, il allait revenir; je reverrais 
bientôt ce parfait ami d'enfance. 

Sa lettre arriva donc chez moi, il y a 
environ vingt et un mois, ou, pour par­
ler plus exactement, le 1er août.1914. 

...La guerre fut déclarée. Les évé­
nements se .précipitèrent. Vint, l'occu­
pation de Bruxelles... la chute d'An­
vers. .. 

Nous étions à fin 1914. 
Le souvenir de la lettre d'Afrique 

me revint à l'esprit. 
d'U... ne revenait pas. Sans doute, 

était-il retenu malgré lui ou en Afri­
que ou en Angleterre. Que faire? At­
tendre... Jugez de ma surprise, lors-
qu'après seize nouveaux mois de vaine 
attente, par une de ces belles après-
midi, déjà si douces, du mois d'avril, 
pendant qu'affalé dans un rocking-
chair, au fond de mon jardin, je rê­
vais de voyages lointains, une voix 
bien connue me tira de ma torpeur en 
lançant un vigoureux : « Dear James, 
how do you do? » 

Stupéfait, je me retourne. C'était, 
vous l'avez deviné, l'ami qui me tom­
bait sur les bras à l'improviste. L'étu­
diant au corps d'éphèbe et au teint de 
jëtttie fille, frais émoulu de l'Univer­
sité, que j'avais connu auparavant, 
avait fait place à un gars résolu de 
physionomie hardie et fière, brunie au 
chaud soleil d'Afrique. 

— Mon cher, lui dis-je après les 
congratulations d'usage, votre retour 
va me fournir une excellente chroni­
que pour les lecteurs du « Progrès ». 
Le titre en est tout trouvé : « Du Ka­
tanga à Bruxelles, en temps de guer­
re. » Après s'être fait prier quelque 
peu, d'U... commença : 

« C'est vers la fin juillet 1914 seu­
lement que notre station télégraphique 
i— au beau milieu du Bas-Katanga — 
enregistra la nouvelle du drame de Se-
rajevo. A ce moment-là, nous entre­
vîmes la conflagration européenne, 
sauf toutefois la possibilité d'interven­
tion de l'Angleterre et la participation 
à la guerre de la Belgique. Il est vrai 
que l'éloignement ne nous permettait 
pas 4e juger très exactement des cho­
ses. Nous considérions la guerre euro­
péenne comme l'épilogue ou la con­
clusion du conflit des Balkans. 

Le 8 août, nous apprîmes la nouvel 
le des différentes déclarations de guer 
re, Aussitôt les demandes de rensei 
gnements affluèrent aux personnages 
consulaires. Ceux qui avaient des rap 
ports avec l'armée, s'informaient hâ­
tivement de la conduite qu'ils devaient 
tenir. Tous les Français qui se trou­
vaient dans le Congo belge furent rap 
pelés successivement en France, par 
périodes de conscription. L'Etat pro 
céda à la réquisition des travailleurs et 
des indigènes pour les transports in­
tensifs. Le cours des billets de banque, 
la mercuriale des marchés, en un mot 
tout ce qui constituait le mouvement 
économique du Congo et des régions 
sud-africaines fut soumis à une régle­
mentation sévère. Les accapareurs fi­
rent bientôt des leurs. 

— Tiens, interrompls-je, d'un air 
étonné, là aussi?... 

-•- Là aussi... comme partout d'ail­
leurs. Que voulez-vous, l'argent a 
toujours dominé le monde, quoiqu'en 
disent les poètes avec leur âge d'or. 

Les mesures les plus sévères furent 
bientôt prises contre l'accaparement 
des farines. C'est cette denrée qui con* 
stitue la base de notre alimentation là 
bas. Les pommes de terre n'arrivent 
qu'en dernier lieu ou à peu près. Pour 
moi, je vous confesse qu'en l'espace 
(Je quatre ans, je' ne me suis pas mis 

sous la dent une seule pomme de ter­
re. Aussi je ne songe guère à me plain­
dre de la pénurie de cette denrée sur 
le marché. Pour le ravitaillement, nous 
étions tributaires, avec fout te Bas-Ka-

I tanga, du Cap et des contrées sud-afri­
caines, tandis que les régions situées 
plus au Nord relevaient directement de 

j la France et de l'Angleterre. Les nè­
gres étant réquisitionnés pour les be­
soins de l'Etat, les entrepreneurs de 
transport (à dos d'homme, naturelle­
ment), exploitèrent immédiatement 
situation et augmentèrent leur tarif de 
façon exorbitante. Le transport d'une 
charge de 25 kilos à 25 kilomètres de 
distance fut porté de fr. 0.80, le prix 
ordinaire, à 6 francs. 

Pendant les premiers jours de guer­
re en Europe, on remarqua surtout 
l'exode volontaire vers le pays d'ori­
gine de nombre d'étrangers non éta 
blis à demeure dans les colonies : Ser 
bes, Grecs, Bulgares, Italiens, etc. D 
nombreux cortèges d'hommes blanc: 
suivis d'une légion de porteurs noir: 
se dirigaient vers le Sud, sur le Cap 
Ils. s.'.y* embarquèrent pêle-mêle et re­
joignirent le plus vite possible leur pa­
trie qui les réclamait. 

Chez nous, également, ce fut la 
guerre. Infime en comparaison des 
fleuves de sang qui coulaient et cou­
lent encore en Europe, soit, maib 
guerre tout de même. Nous étions ei, 
pleine insurrection des Boers... Ji 
partis avec la mission vers le moit 
d'octobre. Nous traversâmes tout le 
Bas-Katanga. En cours de route,nout 
croisâmes de nombreux chariots mili­
taires attelés chacun de seize bœufs. 
Chaque pont lancé sur les rivières dt 
quelque importance était gardé militai­
rement. Dans la suite du voyage, 
nous aperçûmes également de nom­
breux cortèges de prisonniers qui s'é 
chelonnaient le long des routes à peine 
frayées. A Elisabethville nous 'trou-, 
vâmes la voie ferrée. Pendant la nuit, 
celle-ci était inondée de lumière par 
-de puissants réflecteurs qtri éclairaient 
de façon impressionnante cette brousse 
mystérieuse et redoutée que nous tra­
versions à une vitesse fantastique. 

Nos refrains joyeux contrastaien, 
singulièrement avec les rugissement 

sourds des fauves à la curée. Au boui 
de neuf jours, nous atteignîmes le Cap, 
où nous séjournâmes pendant quel­
que temps. A part le mouvement que 
mettaient partout les troupes mobili­
sées, la vieille ville était assez calme. 

Au port l'on embarquait hâtivemen, 
des troupeaux de moutons à destina­
tion de l'Angleterre, ainsi, que quan­
tité de laines. Notre mission prit place 
à bord de 1' « Armadale Castle », con­
nu par le voyage au Congo du Prince 
Albert de Belgique. La vie à bord 
était à peu près la même qu'en temps 
ordinaire. Je dis « à peu près ». En 
effet, sous le prétexte que c'était ia 
guerre, l'on institua un « war service » 
et l'on nous rationna, bien que nous 
payions les prix ordinaires. Pendant 
quelques jours, les nouvelles de guerre 
furent transmises à 1' «Armadale» par 
la station télégraphique de l'île Sainte-
Hélène que nous eûmes en vue. 

Une fois passés ces parages, Dakar 
nous relia au reste du monde des vi­
vants, ensuite Pod-Heu. 

Notre journal de bord paraissait 
trois fois par semaine. J'avoue qu'il 
avait un franc succès. Journellement, 
les nouvelles de guerre étaient affi­
chées sur le pont où chacun pouvait en 
prendre connaissance. Noius relâchâ­
mes pendant quelques heures à Ma 
dère. Une fois dans la Manche, nous 
naviguâmes tous feux allumés (jusque 
là, en effet, nous avions voyagé tous 
feux éteints). 

J'arrivai en Angleterre vers la mi 
décembre. Les circonstances, ainsi que 
mon état de santé qui avait été ébranlé 
par ces dix-neuf jours de haute-mer, 
me retinrent pendant plus d'un an dans 
les trois-îles. Malgré quelques difficul 
tés, il me fut loisible d'obtenir un pas 
seport pour Bruxelles par Flessingue 
Quelques petits déboires en route et 
me voici... Et maintenant, causons un 
peu plus librement... » 

L'intérêt cessant peut-être ici pour 
le lecteur, j'ai mis quelques points de 
suspension... Jacques B... 

Les invalides belges à Rort-Villez 
Vingt membres de ia Société interna, 

fcionale pour l'étude des questions d'as­
sistance se sont rendus, dernièrement, à 
l 'Institut militaire belge de rééducation 
des « grands blessés » de guerre, fondé 
à Port-Villez, prèis de Verron (France). 

L'établissement, fondé au cœur d'une 
forêt magnifique, dans un domaine de 
600 hectares, généreusement mis à la dis­
position de l'œuvre par le baron Bayens, 
fils de feu le gouverneur de la Société 
Générale de Belgique, fut commencé le 
12 juillet 1915. Le 21 août suivant, lesôO 
premiers estropiés étaient reçus. 

Plus de 50 vastes baraquement*, s'aili 
gnent aujourd'hui devant le tei-rain d© 
jeux. A l'écart se voit l'infirmerie et, 
dominaint le paysage de la riante vallée 
de lia Seine, la grande chapelle e t 3a, sal­
le des fêtes profilent une masse vérita­
blement imposante. 
"La population entière compte environ 

1,500 hommes, 350 soldats ou sous-offi­
ciers du génie sont employés a-ux tra­
vaux, e t 160 affectée' à l'Ecole à titre de 
moniteurs, d'instructeurs e t de chefs 
d'atellier. Le cliiffre de ceux devenus 
inaptes au service militaire pair leurs 
blessures e t devenus « candidats à la ré­
forme », recueillis à Port-Vililez, monte & 
950. Selon leurs goûts, leurs aptitudes, 
leurs forcée*, ils reçoivent, avec tous les 
soins complémentaires de physiothérapie 
et de. mécanothérapie que leur état né­
cessite, les leçons pratiques des métieers 
choisis par eux après triple entente du 
médecin-directeur e t des chefs des servi­
ces technique et pédagogique. 

Quarante-deux métiers sont enseignés 
avec leur technologie propre, et des ate­
liers munis de l'outillage le plus judi­
cieusement approprié. Travaux de la 
pierre, du fer, du bois, du cuir, impri­
merie, gravure, peinture en décors et ar­
tistique, vannerie, brosserie, ganterie, 
électricité industrielle, conduite d'auto­
mobiles, etc., agriculture, horticulture, 
apiculture, élevage, gravitent autour des 
écoles où, conformément à la loi sur 
l'emploi des langues à l'armée, institu­
teurs e t professeurs de collège et d'athé-
aée, blessés également, joignent à leurs 
leçons leur -édifiant exemple. 

— • — o • 

La terre cn lambeaux 
Nous avons déjà signalé les inconvé­

nients que présente le morcellement ex­
cessif d u * o è cultivable belge. Geilay*«-*: 
tuation demande un remède. Reprenant 
le mot d'une reine de France, notre 
science agronomique devrait dire aux 
paysans : « Bien taillé, mes fils, et mê­
me trop taillé ; main/tenant, il faut re­
coudre. » Recoudre, c'est l'opération 
que l'on pourrait désigner eous le nom 
de « remembrement » ; le terme paraît 
un peu rébarbatif, parce qu'on en com­
prend difficilement ,1a signification éty­
mologique. « Remembrer » signifie : se 
souvenir, rappeler le souvenir des an­
ciens droits de propriété. Aujourd'hui,ce 
mot désigne en économie rurale non pas 
seulement la vérification des l'imites,mais 
le remaniement e t l'échange des parcel­
les éparpillées, de façon que, l'opération 
terminée, chaque propriétaire possède 
très approximativement la même quan­
tité de terrain qu'auparavant, en une 
pièce, d'un seul tenant e t avec un libre 
accès su-i- une route ou un chemin d'ex­
ploitation. Les avantages de ces opéra­
tions nouvelles ne sont pais contestables. 
Tous les inconvénients du morcellement 
excessif eont, en effet, supprimés. Les li­
mites des propriétés sont précisées, dés 
chemins les bordent, les parcelles cour­
bes ou irrégulières sont redressées, les 
cours d'eau sont canalisés, pas un pou­
ce de terrain n'est perdu. 

Les peintres et les poètes ne manqûe-

taif, là une'race de souris blanches*, qui 
-g avaient- établi leurs demeuras souter-
jjfâinés. Or, à ©et endroit, se trouvait un 
'cimetière hindou, de sorte qu'il fallut dé-
pï-Per les cadavres et les enterrer ail-
Suis, Mvqui uéccèsita des frais "oofisidé-" 
rablte. Les fouilles eurent pour résultat 
de mettre à nu huit colonnettes suppor­
t a i t des tourelles en miniatures, qui gar­
nissaient le toit du temple. En réalité, 
le temple même n'est pas encore déga­
gé ; il s*trouve.encore toujours sous ter­
re, et il 'Çandr-a encore des travaux con­
sidérables, ravant de le remettre tout à 
fait à joui?.'. Aux angles ee trouvent des 

Malfaras' », .soutes de gargouilles qui 
servent à faciliter l'écoulement des eaux ; 
autour du temple, on a. découvert les res­
tes d'un mur de 3 mètres d'épaisseur, 
dont il ne reste à vrai dire que quelques 
pans très délabrés. Les travaux e:o con­
tinuent sous la direction de l'autorité 
hollandaise, e t l 'on espère que bientôt 
le temple entier sera reconstitué. 

Un saut de 3,000 mètres 
Le colonel Maitlaud, attaché -au dépar­

tement de l'aviation des Etats-Unis, 
vient de faire une expérietnee dont le ré­
sultat fut des plus intéressants. U mon­
ta, en aéroplane, jusqu'à Une hauteur 
de 10,000 pieds (plus de 3,000 mètres) et 
se laissa, tomber en faisant usage d'un 
parachute construit d'après un modèle 
spécial .La chute dura un quart d'heu­
re. U en résulte que la. vitesse avec la­
quelle l 'aviateur atteignit le sol (était un 
peu supérieure à 3 mètres à la seconde. 
C'est à peu près la vitesse que l'on ob­
tient' lorsqu'on .sau'&ey .sans parachute, 
d'une hauteur d'à peine 60 centimètres.. 

Pommes de Icrrc aux pruneaux 
Laver trois quarts de litre de pru­

neaux secs, les laisser quelques instants 
couverts d'eau, ajouter un'ipeu de.ytniai-
ire, faire cuire les pruneaux dans: o***, 
bouillon. Après y avoir ajjraté*des:pom­
mes de terre à moitié cuites, laisser 
bouillir le tout de manière à os.que ©e 
soit lié 

Revue de la Presse 
La question du recrutement en 

Angleterre 

Le «Tiincs» (Londres) apprend que le 
'net d'état-major et' les membres militairer-

jS*,,f»Jaaot..x>nt..,amuittcâ-.:t;rfes_daii*oniont de 
Hiel nombre d'hommes la nation devrait 
ii-sposer pour remplir ses devoirs vis-à-vis 
lu pays et vis-à-vis des Alliés. Lo cabinet 
levra trouver mamtennnt des moyens de 
procurer le nombre d'hommes nécessaire. Il 
ie sa contentera plus longtemps de délibé­
rer, mais agira de telle sorto que les saori-
"ices nécessaires toient répartie également 
ur toute la population. 
Le collaborateur politique de la «Morniug 

Post» annonce que MM. Asquith, Mac Ren­
ia et Chamberlain forment une commission 
ministérielle qui est chargée provisoirement 
le l'examen de la question du recrutement 
des recrues. 

La disette de papier 

Du « Stockholm Dagblad » (Stoc­
kholm) : 

Dans tous les pays d'Europe, le prix 
des papiers augmente dans uue formida-, 
ble proportion; les neutres ne sont guère 
plus favorisés que les belligérants sous ce 
rapport. La Suède, se plaint amèrement 
des difficultés qui résultent, pour elle, de 
cet état de choses. Un certain nombre de 
maisons d'édition ont déjà annoncé à 
leurs clients qu'elles sont obligées d'aug­
menter le prix des livres, même en ce qui 
concerne les livres qui ont déjà paru do 

tre bel argent, pouvons-nous encore nous 
y procurer de la viande. . 

A Gand, les choses vont bien plus mal, 
à en jugeT par ces doléances que nous 
trouvons dans le « Bien Public » :' v 

Avant de s'en prendre auxadministra-
tions communales du pays d'Audenarde; 
sous prétexte de plaider la cause des ou­
vriers agricoles, « Vdoruit » ferait bien 
d'examiner ce qui se passe à sa portée im­
médiate... 

Ce n'est pas à Gand, par exemple, que 
les petites gens négligeraient d'aller pren-
dre.leur ration de viande de bœuf, par le 
ûiotiî qu'ils aiment mieux la viande de 
porc! Quant aux « riches », encore qu'ils 
aiment mieux la viande de bœuf, ils se­
raient enchantés d'obtenir du porc, fût-ce 
du lard américain. 

Si « Vooruit » réussissait, par ses arti­
cles, à procurer aux uns et aux autres 
uno ration suffisante do viande, quelle 
qu'elle soit, il pourrait être assuré de la 
reconnaissance do la population gantoise. 
Il a isa petite part d'influence sur les dé­
libérations de l'Hôtel do Ville; est-ce que 
la population gantoise peut compter sur 
lui? 

« Vooruit » se persuade que tous est 
pour le mieux, ici, puisque les clients de 
l'alimentation gratuite ont leurs 150 
grammes de viande par semaine. A notre; 
avis, les petits bourgeois besogneux, et les 
ouvriers restés au travail — faisons abs­
traction des « capitalistes » — ne «ont 
pas moins dignes d'intérêt. 150 grammes, 
c'est bien peu de chose même pour les se­
courus; est-ce trop pour des gens qui tra­
vaillent? Or, tandis que les secourus re­
çoivent leurs 150 grammes, les gens qui 
travaillent ne les reçoivent pas. 

« Vooruit » nous diTa peut-être que seŝ  
amis de l'administration communale n'en 
peuvent niais.- C'est possible, mais non dé­
montré. :*S'il n'e6t pas en leur pouvoir 
d'augmenter la ration de viande, n'est-il 
pas eu* leur powoir, tout au moins, d'en 
organiser une distribution égalitaire, ex 

Le t Nieuwe Courant » insiste 
pour que la Hollande adopte également 
l'heure <*t*ivaJe le 1er mai, à. condition 
que non seulement l'Allemagne, mais, en­
core l'Angleterre en fassent autant. " 

céption faite pour les malades, en faveur 
desquels châaiiii est d'avis que des dispo-

additionner de sucre à volonté., sitîdns- spéciales doivent être prises. Et 
e n tout cas, si les administrations com­
munales sont impuissantes, pourquoi 
& Vooruit » s'en prend-il aux adminis-

j*|trations communales de la campagne, 
pomme si tout dépendait d'elles? 

EXTÉRIEUR 
FRANCE 

—-— Dans une réumwin: de'VAssociation 
ouvrière « Union e t 'fravail », 3J-^Thier­
ry; «ous-seorébaoré d 'Etat à l'intendance, 
a préparé les assistants à la nécessité 
probablement imminente d'introduire en 
France un pain d'un type unique pour 
tous, et, sinon la carte de pain, du 
moine une distribution fixe de pain. 

ANGLETERRE 
Le comité consultatif anglais pour 

les dépensas de la guerre a conseillé au 
gouvernement de fixer des prix maxima 
pour les vivres. Ce comité' se compose 
particulièrement de délégués de syndi­
cats ouvriers, placés sous la présidenoe 
de M. Henderson, membre du cabinet. 
Le « Manchester Guardian » se pronon­
ce contre cette mesure de conittiainlteitout 
en faisant observer que cette proposi­
tion fournit la preuve de ce que des hom­
mes réfléchis1 e t soucieux de leurs respon­
sabilités s'inquiètent sérieusement de 
l'augmentation des prix e t de ison in­
fluence sur d'esprit de la population. 

puis un certain temps. Les auteurs sont 
ront pas de s'en plaindre ; mais île n ont ; e n peine, pour trouver des éditeurs; l'im 

Le « P R O G R E S » paraît 
chaque jour à 2 ii. 1 2 avec la 
date du lendemain. 

pas voix au chapitre. Les agriculteurs 
bons commerçants qui .suivront la voie 
que nous indiquons, pourront calculer 
que, par les facilités qu'il donne, par 
les contestations qu'il prévient, le re­
membrement augmente la valeur des ter­
res de 20 à 30 p.c. 

11 n'y a donc pais à hésiter : il faut 
remembrer. 

En captivité 
Du « Figaro » (Paris), cet extrait de 

la lettre adressée à sa famille par un 
soldat français prisonnier en Allemagne: 

« Pour nous distraire, nous faisons du 
théâtre, e t surtout beaucoup de musi­
que. Nous avons formé ici un assez bon 
orchestre, dirigé par un Russe ; la trou­
pe théâtrale du camp a déjà joué une 
pièce de Labiche, e t répète, en ce mo­
ment, « Le chapeau de paille d'Italie ». 
Les rôles de femmes sont remplis par des 
cama*ra*des imberbes. Mais ce qui nous 
manque le plus, ce eont les perruques. 
Nous nous sommes efforcés d'en fabri­
quer quelques-unes avec du chanvre; 
cependant, si un costumier ou un direc­
teur de théâtre voulait nous envoyer 
quelques vieilles perruques, il ferait 
une bonne œuvre e t remplirait un devoir 
patriotique! » 

La lettre est signée : Jules Pierre, du 
26° régiment territerial. 

Une découverte archéologique 
On vient de découvrir, il y a peu de 

semaines, des temples hindous à Java. 
Le plus curieux de tous est le « Tjandi 
Tikous », le temple des souris, ainsi nom­
mé parce que le temple, tout à fait cou­
vert de terre, n 'a été déblayé que,lors­
que des indigènes prétendirent qu'il exis-

pression de certains ouvrages fut même 
suspendue. Nous avons interrogé sur la 
situation quatre des principaux éditeurs 
de la ville, tous furent d'aocord pour dé­
clarer que cette dépression forcerait les 
éditeurs à limiter leur activité au strict 
nécessaire. Les éditions populaires de­
viennent impossibles le livre bon marché 
a disparu complètement. Les éditions de 
luxe qui sont achetées par les bibliophi­
les et les amateurs laissent encore un cer­
tain bénéfice. En ce qui concerne les li­
vres classiques, on espère pouvoir encore 
éviter une augmentation de prix. 

La Suède pâtit en outre, de l'interrup­
tion de son commerce avec la Finlande. 
Les livres suédois y étaient jadis écoulés 
en grande quantité; à présent ils sont 
devenus si rare en Finlande, que lo moin­
dre livre suédois y est vendu de 12 à 15 
francs. En outre, la Finlande fournissait 
jadis beaucoup de papier à la Suède; or 
à présent, les prix y ont monté de 60, 100 
et même 120 p. c. 

Quel moyen employer pour remédier à 
oette pénurie de papier 1 On pourrait lever 
provisoirement les droits d'entrée sur le 
papier et en restreindre l'exportation. 
Mais cette exportation n'est guère consi­
dérable; et l'importation, même si on la 
favorise, ne deviendra pas fort considé­
rable. Les cercles compétents estiment 
qu'il ne faut pas s'attendre à voir dimi­
nuer le prix du papier; la crise actuelle 
doit être considérée comme une des consé­
quences inévitables de la guerre euro­
péenne. 

Doléances 

Nous nous plaignons à Bruxelles de 
manquer de pommes de terre et de beau­
coup d'autres denrées. Au moins pour no-' 

HOLLANDE 
On mande de Rotterdam que le 

vapeur do lia ligne do Flessingue arrivé 
hier d'Angleterre, n'avait que 20 passa­
gers à bord. Ce navire avait été retenu 
avec quarante autres vapeuns dans la 
Tamise. A partir d'aujourd'hui, les va­
peurs tranispoirteunt des passagers dans la 
Manche, reprendront leur service vers 
la France. 

La première Chambre s'est réu­
nie mardi, en séance publique. Sur la 
proposition du docteur Kuyper et de neuf 
autres députés, cn a décidé de demander 
au Gouvernement de faire à la première 
Chambre la même déclaration que celle 
qu'il a faite à la deuxième Cbaanhre 
dans la séance secrète. M. Kuyper a af­
firmé que les déclarations des gouverne­
ments belligérants ont produit urne im­
pression calmante, e t il a exprimé sa. re­
connaissance envers le gouvernement 
noua- son atti tude dans le domaine de la 
politique extérieure. M. Cort van der 
Lindem, président du Conseil, a décla­
ré que le gouvernement était prêt à ren­
seigner également la première Chambre 
dans une séance secrète. La semaine der­
nière, lo gouvernement ia* cru devoir con­
voquer la deuxième Chambre en séance 
secrète pour cette unique raison que 
cette Chambre était déjà réunie, tandis 
qu'on aurai t attribué à une convocation 
extraordinaire de la premiène Chambre, 
une importance beaucoup plus grande. 
Puis, après une séance à huis clé», qui 
a duré un quart d'heure à peu près, la 
Chambre s'est ajournée au 25 avrjl. 

Ge matin, troiw compagnies hol­
landaises ont refusé de faire leur servi­
ce à Leyde. Ils donnent comme raison 
qu'ils ont obtenu trop peu de congés 
jusqu'à préee-nt. A la fin, cependant, la 
plupart des soldats se soumiient. Vingt 
hommes ont été arrêfcép. 

L ambassadej^ français à La 
Haye a donné offaBClement au gouver­
nement hollandJIfcilVïssurance que ni la 
France, ni ses w s , n'avaient eu l'in­
tention de violer le territoire néerlan­
dais. 

-. ..***.. 
SUISSE 

H est inexadt et fort improbable 
que la Suisse soit décidée à avSnœr* 
l'heure de 60 minutes em été. En effet»' 
l'Allemagne seule a formellement adop­
té ce projet jusqu'à présent. La JPra-nce 
étudie la question ; l'Autriche-, sajas dou­
te, suivra l'exemple allemand, mais n 'a 
encore pris aucune décision jusqd'à pré­
sent. Eu Italie, il n'est pas question d'a­
vancer l'heure. Une réunion a-éU'lâett*.* 
entre délégués de l'adminiistration' des* 
chemins do fer d'Allemagne e t de Siàsse, 
afin'de prendra les disposition» qu'en*, 
traîne cette modificaition. Peut-ètr» la, 
France, dont le nouveau guide parait le 
lor juin, ladoptera^t-el'Ie le Change/ment 
d'heures pour cette époque. 

ITALIE 
L'ambassadeur de la République 

Argentine auprès dlu Quiriaàilj:"H*{!''ï'or-
teila*, vient de mourir à Rome. 

• On mande de Rome au « JOUT-
nal M que M. rSakuidra a l'intention d'ad-
joindre au cabinet quelque» ministres 
mus porte feuille. Des négociations ont 
déjà commencé avec le groupe parlé-
mentaiVe intei-vraltionniste, M. Biseolati 
a définitivemiant refusé de faîne partie 
du ministcire. '••' " ' 

ESPAGNE 
Le résultat des éieiotàcwia en Es­

pagne est le suivant : 235 libéraux (par­
ti gouvernemental), 108 eonservatetiis, 
dont iHi sont parti-sains ds Date;' 16, do 
Maura; G, de La Ciervas; 15 castillans, 
10 réformistes, 8 Jaàmistès (Carlistes), 
7 républicains, 3 catholiques et 10 indé­
pendante ont été élus. 

PORTUGAL 
Le chef du cabinet portuffais a pré­

senté la démission de tout le mihistère'. 
La retraite du ministère portu­

gais est attribuée à des divedrgieinoee de 
vues aivec le premier ministré,' M. Affon-
so Costa. 

o n a p -
SUEDE 

—— La crise ministérielle que 
préhendait en Suède, a. i^té évitée pu* le 
vote de la « loi du transit i-, loi qui est 
destinée à régler lia quesfcip11 "du ocanmerr 
oe^dn-n&Jfli^uero6.,.Co- vote signifie que 
le ministère reste et - ique l'opposition ra­
dicale a dû céder. 

GRECE 
D'après une dépêche adressée d'Ar 

thènes à l'Agence télégraphique suisse, 
le gouvernement grec a. décliné la de­
mande faite par les Alliés au sujet du 
passage par le territoire grec des trou­
pes qui vont de Corfou à Saloniqiue. 

ETATS-UNIS 
L'Agence Reuter apprend de Was­

hington que la; note allemande est arri­
vée mercredi. Le département d 'Etat ne 
donnera pas de réponse avamt huit jours, 
parce que M. W-ilson jefft obligé de gar­
der le lit. Le Conseil des miriistees^qui 
aurait dû se réunir mercredi, a1 été ajour­
né. 

MEXIQUE 
—— D'après une communioatioa de 

Washington, le générai Villa aurait ' ewv 
conibé aux blessures qu'il a reçues au 
cours die» derniers combaisi. 

CHINE 
L'indépendance de Tohekiang a 

été proclamée; aucun trouble ne so pro­
duisit. 

FINANCES ] 
BOURSE OFFICIEUSE DE 

BRUXELLES . 
Séanco du 12 avril 

La fermeté est toujours la, note domi­
nante; oette fermeté prend parfois mê­
me, pour certaines valeurs, les propor­
tions d'un •*• boom », t an t la hausse est 
accentuée. Voici, dans leur -Classifica­
tion, les données que nous avons pu 'Sai­
sir : 

Banques, Chemins de fer, Tramwaye': 
div. Outremer, 07 1/2. 

Sidérurgiques e t Charbonnières : Mon-
oeau-Bayemont, 132 1/2 A ; La Loutière-
Sars, 250 A ; Centré de Jumet,' 1*460 A ; 
Anderlues, 815 A ; Marcinelle-Nord, 
467 1/2; Maurage, 1490 A ; Ougrée, 900 P . 
I Diveitsee e t Coloniales : Easaï 1/100, 
72 1/2; jouis. Veorreries d u Donetz, 
267 1/3; div. Belgo-KaAanga, 70; divid. 
Naplita, :ftW A; fond. Confina, 560 à-600; 
div. Simkat, 360-39O-400; div. Boryalaw, 
110; cap. Lacourt, 425 A ; fond, idem, 
425; Sennah Rubber, 49.1/2; ord. Groe-
myi, 2580 A ; ord. Katamga, 217S A ; Tan­
nerie de l'Azoff, 1400-1425; Tanganyika, 
66 1/2. 

Etrangères : Zuid-P-reanger, 82 1/2, 
100; Métallurgique Russo-Belge, 1650 A ; 
cap. Eeliopolis, 116 A. On nous signale 
un acheteur en obi. Secondaires 4 p.c. 
janv. -juii, e t en obi. 4 p.c. Liége-Serautg-

N.B. — A signifie < cours argent i ; 
P veut dire « cours papier ta. . E.D,' 

IMPOT SUR LE REVENU AUX | 
ETATS-UNIS 

Le Comité directeur de l'Association 
Commerciale dés Fonds Pnblic», a pro-. 
'testé vivement auprès du Gouvernement 

•S 
• 



« P v \ f • - j * , : i 

BTWî"'rfiiTirriTr'TiiiOTiirir>aiiit»nMt-i 

j f luér ic^n . con t r e lu projet d ' imposer une 
Vax» d e 1 p, c nur l«s revenus p rovenan t 
•J* dividendes ou de coupons du sociétés 
•Wi.triQiHnes. don t les t i t r e s sont dé tenus 
jtykP des p o r t e u r s é t r ange r s . 
$ ï,'Association d e m a n d e in s t ammen t le 
awtintien de la s i tua t ion anc ienne , c'est-
à-diro de l ibérer les p o r t e u r s é t r a n g e r s 
de t o u t impyt , f u s E lu ts -Unis , su r le re 
venu . 

P R O D U I T S C i l H I I Q L ' E S DE L A E K E 3 
Nous a p p r e n o n s avec p la i s i r la noini 

natiijft, p a r le Cpnsçil généra l do oett. 
compagnie , de Monsieur de Sp i r le t e:* 
qftaHté ' d ' a d m i n i s t r a t e u r , ' 

L E C O M M E R C E D E S D I A M A M ' S 
E T L A G U E R R E 

L a gue r r e a y a n t enr ichi nombre d ' in 
duBtrieU et commerçan t s , on cons ta te dt 
fortes demandes sur le marché d iaman 
t a i r e ; c 'est s u r t o u t da lu* p rospè re Améri 
q u e q u e viennent ces demandes , à tel poinl 
q u e les l ivra isons n» put ivant y suffire 
le» p r i x de oe p réc ieux cavbono sont oi 
for te iuws^e. 

U n négoc ian t en d i a m a n t a déc la ré . 
Londres , que hw pr ix actuels du d i aman 
dépassen t de 15 à 20 p . o. oeux d ' a v a n 
la gue r re . 

U n r e p r é s e n t a n t d e la g r a n d e firm. 
london ienne , Dcbenham, S t o r r and Sons 
d i t que cet te maison a vendu en six se 
nsaines J e t emps , pou r 1 1/8 million d. 
f rancs de d i a m a n t s . 

w& 
LE PROGRES 

— | . i nu lliliH' i — > • u i i ' W W I i*«*b*t*r**w»**<tnm««i*^ 

R E C O L T E O E V I N S EN E S P A G N E 
Le d i rec teur géné ra l de l 'Agr i cu l t u r e 

«n E*pagne, vient de pub l i e r à Madr id 
tes s t a t i s t i ques officielles relat ives à Ii 
récol te du rais in en 1915. 

11,300,734 q i i i n t a u s (à 100 k g . ) do rai 
s i c s f i r e n t récol tés , d o n t 16,586,381 quin 
tjpix f u r e n t ut i l isés » la fabr ica t ion àx 
vin- Ce q u i a m e n a 10,1J2,1S1 hec to l i t r e 
dn divin b reuvage . 

Compara t i vemen t a u x r é su l t a t s de 1; 
récol te de 1914,1a de rn i è re accuse une sen 
sible d iminu t ion : 10,099,366 q u i n t a u x d. 
ra is ins récol tés en moins et 6,355,350 hec 
t o l i t r e s de vins en déficit. 

Voilà des nouvelles ré f r igéran tes pou 
les a m a t e u r s de P o r t o rub is e t du sombr, 
Ma laga . 

Tou tes p r é c a u t i o n s et mesures sem 
h len t pr i ses p o u r l ' aveni r : K's vignoble 
oeuvra ient , çn 1914, une surface de 1 mil 
l ion $41,125 hec ta res , en 1910, l,282-.50 
hect . et couvr i ron t , su ivan t es t imat ion , 1, 
saison procha ine , envi ron 1,350,000 hecta 
res . 

E X P O R T A T I O N S A M E R I C A I N E S EN 
N O R V E G E 

Ail cours d e l ' apnée écoulée, les expoi 
t a t i o p s effectuées p a r . l 'Amérique à dest: 
n a t i o n de l a Norvège , r ep ré sen t en t un-
v a l e u r de 39,074.700 liv. s t . , cont re 9 mil 
l ions 066,610 liv. s t . en 1914 e t 8,391,45* 
liv. s t . en 191^. 

' Inversàment , les impor ta t ions améneu) 
tteà de p rovenance norvégienne repré 
sentèrent , p o u r l ' a n n é e 1915, une valeu 
de lO.ÇJSjdOO Ijv. s t . , con t re 9,197,265 liv 
st . en 1914 e t 8,418,359 Hv st . en 1913. 

L E S P O R T S DU NORD 
Le p o r t l ibre de Copenhague , qui e x ù 

t e depu i s 20 ans , s 'est considérablemén 
développé depuis la g u e r r e ; son impor 
t a n c e ac tue l le dépasse d ' u n ' t iers à i>et 
p r é s cel le qu ' i l ava i t jadis^ ï l a é tç con 
s idérab lement a g r a n d i , des t r a v a u x y ES 
r o n t ' f a i t s ' à l ' a u t o m n e ; les agrandis?-? 
mentg n e s e r o n t déf ini t ivement rer j r l j - - ! 
q u ' à l a fin de 1917. U n nouveau ii-\x:y): 
de 600 mè t r e s d e long, e t 12» m. de ï i i 
geujr, e n t o u r é d e 1,000 mèt res d e qua i s , se 
r » créé vers le Hord- des navires ay-tn. 
Ufl t i r a i t d ' eau d » 9.50 m-, y a u r o n t àl 
Ce» e t p o u r r o n t , de 14, p r e n d r e . l i r i - t e 
mmt la. h a u t e mer. Les docks seront éga 
J*W»en* a g r a n d i » ; ils « o u v r i r o n t une sut 
f»pe de 122,700 m. car . , a l o r s qu ' i l s ;,'<** 
compor t a i en t j u s q u ' à p ré sen t que "rD ĴGu. 

L a cons t ruc t ion d ' u n p o r t l ibre L. Ma. ' 
mô es t éga lement imminen te ; lo 'p ' lab n, 
doi t p lus a n ' ê t r e a p p r o u v é p a r le Gou 
ve inemen t suédois . I l a é té é l aboré su* 
l'ordre des a u t o r i t é s munic ipa les en 191-; 
le.1 construetjojjg couvr i ron t 47 h é c t i r a 
l a longueur des qua is s e ra d e 1860 m. Les 
frais s ' é lèveront à 9 mill ions e t de'i:t ;d* 
eouroanes . '!' 

O n env isage «ga iement l a e r é * - ' m d ' un 
p o r t l ibre à S tockholm; mais ici Ixstj pré­
p a r a t i f s n ' en sont q u ' à leur déba t . 

3 0 32U31O4340 32ÎÎUOJ1 
suârâfe M^MPA^NE 

fr... .'• xili • -i•-••-* 
L a « tu -a tum a c t e e l l e d p m a r c h é des 

sucjes v a u t up i » j « r | t g é n é r a l a u x s ta t is ­
t iques de, psrodpfitiop de jtops les p*y£. . 

À 00 liUre, npu» ero*yo&? u t i le *àe ren-
ttx&çoët] Jês chiffres 'ppbl j^s , rpar le 4 Bo, 
l e n p dél Oentr.o d e J w o j a i a c i o n Comer-
cîal »,* re la t i fs à l a campagne du sucre 
d e be t t e r ave J914/J9J5 en fc^pa-gws. 

Les fabr iques de «ucv^ r e ç u r e p t fttV nul-
liong 913,396 JJJJ dfc bet terave*, d o p t elies 
produi^irenît','77^7*1,947 jcg dp suerp. 

P o n r l a saison lii\S>ji^i^, coq reudet. 
n»ent« so t r i iyygpt év î j ué s respect ivement 
* , 7 $ ^ # ? * > * 74,?Ô9,212 .litlj. .!.' . 

âeOLOytH/iîlÛH BRUXELLOISE 
A r t e t Char i t é 

Le « Cerc le des Duc » d e l i ruxç l ies or­
ganise , le m a r d i 18 av r i l , a u T h é â t r e 
Royal i ' I a m a n d , mie d e L aeken , une fête 
de char i t é a u profi t de l 'œuvre de l'Ha** 
bi l lemeut des orphe l ins d e nos b raves sol­
da t s e t des e n t a n t s des mut i lés . Au pro­
g r a m m e : ., La iUip tu re », pigoe eu t ro i s 
ac tes , d e Ed. D u e s b e r g , e t « Jaélanle , 
chien d e g a r d e » (créa t ion) , vaudevi l le 
en un a c t e , de A.-Th. Mège. R ideau à 
S 1/2 h e u r e s . L a locat ion, s a n s frais,*e*st 
ouve r t e tous les j ou r s , de 9 à 11 heures 
du *soir, j u s q u ' a u 17 avri l , 22, p l ace Si 
monis . 

Molenbeek 
C a r n e t s d'iiieutil ' icaiioii 

L Admiairst'-atLou communaLe de Mo-
lenbeek fai t savoir p a r voie d'affiches ce 
qui sui t : 

Lcis c a r n e t s d ' ident i f ica t ion s o n t déli­
vrés à ra i son d ' u n exempla i re p a r mé­
nage. Us n e p e u v e n t i n d i q u e r que les 
m e m b r e s p r é s e n t s a u foyer . C e u x qui , à 
la s u i t e do o i rconetances spéciales, pos-
è d e n t e n c o r e p lus i eu r s c o r n e t s O. L , 

MXH t e n u s de faire r égu la r i se r iromédia-
.ement l eu r s i tua t ion a u b u r e a u 7, à la 
Maison c o m m u n a l e . U e n e s t de même 
!>uur les ménages d o n t lui composi t ion 
s'est, modifiée ou pou r ceux qui , possé­
d a n t un dup l i ca ta , o n t entre-temps re-
•rouvé Leur c a r n e t . En refusante d e se 
.uet t re e n règle a v a n t la publ ica t ion des 
l e t e s , ils s ' e x p o s e n t à sub i r , p o u r tenta-
.ive ou f r aude , les mesures r jgoureusee 
-lui s e r o n t p r i ses à l e u r é g a r d . P o u r toiu. 
.•enecignenients a u su je t des c a r n e t s d'i-
leatifioation, s ' a d r e s e r a u b u r e a u 7, à 
a Maison conmiuna le , de 3 à 5 1/2 h. 

Nouvel a r r i v a g e Se nommes 
d e t e r r e 

L a semaine passée , l ' admin i s t r a t i on 
roniimunaie a dél ivré des pommes d e t e r 
.e a u x pe r sonnes qu i n ' a v a i e n t p a s é té 
.rompriscs d a n s les préoecleintes distr i -
iutionB. 

Aotuçrliement, l 'on amoncel le des di-
:a ines de mil l iers de kilos d e tubarcuLeiS 
i ans les caves de l 'Académie de Dessin , 
.•u-e Monun-aei-ts. A peu p r è s journe l le -
nen t , i l a r r i ve de 10 à 20,000 kilos de pa-
. a t e s qui «on t p r éc i eusemen t e imnagasi -
iée«; j u s q u ' à ce j o u r , l ' on e n ft r éun i 
nvi rou 90,000 kiloe, soi t dé jà 1 kilo 300 

,1'ainmes à peu p rè s p a r t è t e d 'ha-bi tapt . 
^a mise e n v e n t e J*u»a lien t r è s prochflA-
lement . L a p lus graajde par'tde de* oe? 
joimnes d e t e r r e a r r i v e n t d e l a provin-
.e d e N a m u r . Dernièreip.en,t e n c o r e , l ' ad-
n iu i s t ra t ion communal'(j e n v o y a 0,000 
•acs vides à N a m u r . E s p é r o n s que tous 
« v i e n d r o n t b i en tô t rempl i s , 

SaintGiUes 
Les p r o j e t s à l ' é l ude 

Actue l lement , il y a à l ' é tude p lus ieu r s 
..rjrçj-efs"" de «tpiistruction e t de tjjodifica 
ions aiùx b â t i m e n t s publ ics de la com 
a u n e . Voici que lques -uns d e oes p r o j s t s 

L ' e x h a u e s e m ç n t -de l 'école moyenne dt* 
j 'ar^ons, ve r s l a p i ace Louis-Morichar , : 
' a g r a n d i s s e m e n t de l ' éco le p r ima i r e rue 
se Cons i an t inop le e t d e l 'école profes-
'iorujiftUe a v e n u e Forœ-ny ; T agratidisfte-
nen t d e l 'école M o r i c h a r ; i ' é tabl isse-
nen t d e caves en-tlesBous de la c o u r de 
i'écoie, pr i jpa i re n , *5, ve r s l a r u e de la 
Victoi re ; l ' a g r a n d i s s e m e n t des locaux d e 
l'oeuvre du Bon La i t p o p r l e s P e t i t s 
{çrèçhe Jou-rdan) , avec logements a u x 
i ta-ges; Ja çonsti-isotioa d ' u n a r s e n a l du 
i ia tér i^l d ' inoeçt l ie , p lace Maur ice-Van 
Meenep , e t c . 

pluèii*2n*i*s t r a i i t p x , quoique décidés, 
a'oHt p a s encore é té e x é c u t é s . P a r m i 
.*lis-fri il y a n r i a n i m e n t des trava^-Ly e x 
. r ao rd ina i r e s de p e i n t u r e s d a n s diverses 
-cofes primaire*?, don t le p r i x d ' exéen-
ion e s t p révu p o u r p lus d e 00,000 fr. 

Kilos sont arrivées. 
Abl * 
Oui, depuis quelques joues déjà, 
Kfc on les vend? 
Mon, il y i>n a trop XK-U. 11 faut attendre 

un second arrivage, 
L a quor-iiuii dos inondat ion» 

La cnmmi-sion cics travaux publics va 
s'occuper iiieessamment de la (picstjou (|es 
inondations du tjuartk'»' d'i Pp-filin jlaiitiipt». 
t.(n espère pouvoir «oinnettre la question au 
Conseil à ,x li;v du t%> «u.is. 

los pi«U)iors jours do la guerre, aux com- |gro(jnuo, f é p p n d a u t 
bu'ji. Une baille t r a v e r s a l 'o ipopia ie de okot i loudis a déc la r 

ixelles 
Le m a r i a g e d ' u n mut i lé 

Hier matin, à i l heures, une touchante 
céréiuonip -s'est déroulée ù l.xclk*ts : AJ.Ray­
mond Envers, clairon, réformé au 9° régi­
ment de ligne belge, épousait 3illn Marie 
Ohristmns, taillense, à laquelle il étai t déjà 
l'Lfuncé avant la gfuenre. L'afflucace de inon­
de fut énonne et la salle dos îuaria«-;e-s de 
ï'bôtol communal ne put contenir tous les 
curieux. Après la célébration du mariage 
civil, M. lluyl, échevin, prit -la parole et 
rappela en termes émus qui. i l . Snyers, 1 

it au 9° régim+Mit de ligne, prit part , dbs 

tnye r s et succionné les norfs çominandant 
le urais gauche. Celui-ci «se trouve donc ;: 
llioitié paralyse, Recueilli par une ambu-
liqice cnneinic, il lut soigné pendant quv.i-
quo t w ' i w à l'hôpital d'Aersehot, (>pr>'s quoi 
il fut dirigé sur l'Allemagne oii i| resta sei/.< 
inoi.*. 11 iut comiiiis daiis l'échange .le pri-
•sonlei's invalides dii -3 il!!cl*!ubre 1910 et re-
gaiçua la [Iclgique. lîevoirj-u à son domicile, 
il retrouva s*< fiancéu qui avait jui'é de l'c-
]>oiiEor. Kn i'ennnc de eieur, cll-o ne failli! 
poi'H-t à w promesse. Jolie à ravi"' s011* s a 

fraîche toilette de niai'iée, Mlle Cluistisilr-. 
etnit fièrement pendue au bras de son 
épouji, grand et beau gailhirt}, Lo cpuplc 
s'achemin-ii vers l'Eglise de [a Place Sainte-
Croix o ù ' M . le curé prononça un discours 
de circonstance qui émut viyomen*t tou-s les 
assistants, l 'no v«o£taine de mutiles offri­
rent des fleurs à leur vaiHant compagnon 
en lui présentant leurs meilleurs vœux di 
bonheur, et chacun se retira en souhaitant 
du plus profond du cœur au jeune couplt 
une félicité bien méri tée . 

MU>l>Lt*TI0N m C H A B J M N 8 KN 
; •• . . L!SI'A(;.\K 

•Au c o u r s d e l ' a n n é e 1S15, r e x t r a é t i o B 
de c h a r b o n p rodu i s i t e n Espagne 4 mil-' 
l ions 234.79S tonnée, celle d e Vanthracite 
2*8,463 t o n n e s e t celle d u l i g o t e 347;072 
tonnes . .Boi t , au tô t* ! , i,884,833 tonBes . 

Cet*» p roduc t ion g loba le dépasse de 
391,498 t onnes , celle dé 1214 et de 541.-831 
tonnes , ' celle de 1613. 

i , ' J iop. j r ta t ion eu Khpagne de -ihsrbotis 
é t r a n g e r » *«^)ii4*onte," p o u r l 'aïaaée 1918/ 
u»e d i m m n t i o a ée 9Wfioo t o iwes « » le' 
•biffre d e l ' année précédente e t 1,l*8ë,000 

'o . ines d e moins q u ' e n 1913. 
On c r a i n t , d a n s le* cereies indwstriels, ' 

que l a d iminut ion d e l ' ex t r ac t i on de char -
bons ' en 'Angde te r r» e t lès l i t r a i s o n s d e ce 
p a y s à ses al l iés; amène «ne réduct ion 
trèg notatHJ* de» e x p o r t a i ion s de c h a r b o n s 
aoxxetai* à d«*j*Q*t>jjn de l 'Espagne , 

iami-vJos-se 
« P # # f lu* ei>Uî!*»i*K;anîs 

rL*s chôineiii'S d e l ' a g g l ^ n é r c t i o u l>ru-
:el!oise a'Ppar-t.stiaoi à des -syndicats' p ro-
ess ionnels , n e d i sposen t que de bons 
mis p a r le Comité Bruxel lo i s 4 é -Sé­

jours e t d ' A l i m e n t a t i o n . Afin de p^*ra>et-
r e à cet)r3f 4 e oes ehôn j^ur s .qu i rés ident 
x, S*i»*t*-Josse-ten-Ncode d 'ef fectuer l eurs 
.yatwitis 'dsfle Je v*oissi!a<ge d o l eu r domici le 
'Ai de psrnaettt te a in s i a » x rnégociants de 
'a coininiiin-e d e bémélieier d e e d i t s acha t s 
.es ho.jjs d u Çoai i té Bruxellioj's d e Secoure 
:'t d 'A i f een i a t ' i on senortt dorénar/aint ac-
:optés a u r e m b o u r s e m e n t au m ê m e t i t r e 
jy« oetux é»nan«nrt dn Goniité local de 
aaini^*Josse*^en*Nooicle. 

MouTemeut île l a popula t ion 
Le d e r n i e r r ecensemen t d e s pe r sonnes 

l a b i t a n t là c o m m u n e de S t - Jceee gecuse 
m ehiffue d e 32,307. I l y a un p e u p lus 
l ' un a n , 8 t - J o s s e c o m p t a i t 32,359' habi-
amte. C o m m e on le vpitt, l a mor t a l i t é , 
oi -eomine iaiilfeu*rs, l ' e m p o r t e sjir la na -
-/»JitA Les Qa3seaai*ces e n 1-9Î5, ©e r a p -
•xH-teait à Aa. popu la t ion d e dro i t , son t 
m «om-bi-e d e 276, a lor^ q u e les décès 
s ' é lèvent à 32-S. Dopuis p rès de t ro i s tepé. 
ta p-opulaitîon d e Saimt*-Jossc ba i ssa i t 
corosidérabJeme-rrt. L'a-hirée 1913 accuse 
une d iminut ion de 115 h a h i t à n t s s u r l ' an­
née Hyi2', qui a v a i t vu se p r o d u i r e une 
d'Ugme«nte'Mbn d e 1-92 naissnmceK. Eji 1914, 
:a diin-én-u-bion e s t pilus sènfiib.le enco re . 

L * p l u p a r t d e s décèsi son t a t t r i b u é s à 
•les' malad ies o rgan iques du cœur , d u 
système n e r v e u x e t dés o r g a n e s des sens . 
La p k i s g r a n d e mor ta l i t é se çourat'ate 
uat-mi 4es femmes. 

L-ateket» 
Les n o m t c ^ de tefi'.e 

Voilà p l u s d un mois q u ' o n n.Ç vejpd p lus 
lç' pomnfesdé' t^rra au' mjrgasjn onmrnx/psl 
H y a quinze joura, las Meis^ievrK dij ravi 
taMemen* nous cVttt ajuionoé JJVO t rois ' ba 
'xjcfcux' 'de <tuhe*scuîes; vcii.ai-.ent d'arrivîe.r. 

Depuis *16PK,' en fait c!aij*oaner tjue s.v> 
batcanx s'int «trfîvôis. 

Que de brateauicj i 
•Hier, enfin, -nous rj^prjs pu tenir un con-

se^fley coimnimo!' par !'e*Qi!ton de sa redin-
.».*rl mt. ..-!•'! . • ' • - -

Communiqué allemand \ 
B E l i L i N , 12 avri l . — Officiel de ce 

midi : . 
T h é â t r e de la g u e r r e à l 'Oues t 

P r è s de L a Boisseile (au nortl-est d 'Al­
bert) , un pe t i t d é t a c h e m e n t a l lemand a 
uxécuté, au cours de ia nu i t , un coup de 
main con t re la posi t ion angla ise ; saAs 
avoir essupyé de per tes , les nô t res o&t 
ramené 20 p r i sonn ie r s et 1 mi t ra i l l euse . 

A l ' oues t de la Meuse, les f r a n ç a i s on t 
vainement a t t a q u é nos lignes au nord-est 
d 'Avocour t ; p a r t o u t a i l leurs , cependant , 
ris .se sont bornés à nous c a u o n n e r inten­
s ivement . 

3 u r la r ive or ienta le , t ro is con t re -a t t a ­
ques, p récédées d ' u n e violente p r é p a r a -
don d 'a r t i l le r ie , se son t p rodu i t e s su r la 
côte du Poivre ; elles o n t abou t i à d e gros­
ses pe r t e s p a u r l ' adversa i re , s a n s lui rap­
por te r a u c u n a v a n t a g e . A deux reprises, 
tes a s sa i l l an t s ne r éus s i r en t p a s à t raver ­
ser nos feux d e b a r r a g e ; leur t rois ième 
élan s 'est br isé complè tement sous le feu 
de nos mi t ra i l l euses , à peu de d is tance dr 
nos obs tac les . D a n s ie. bois d e la Cai) 
.et te, a v a n ç a n t pas à p a s , nous avons ga­
gné d u t e r r a i n , ma lg r é la défense opiniâ 
cre de l ' ennemi. 

D a n s un combat aér ien , un avion de 
chasse f rançais a é té a b a t t u p r è s d ' O r n 
(en Woevre) . L ' o c c u p a n t est* m o r t . 

T h é â t r e de la g u e r r e à l ' E s t 
P r è s . d e G a r b o n o v k a (au nord -oues t de 

D u n a b o u r g ) , nous avons repoussé les a t 
faques de p lus ieurs compagnies russes. 

P a n s les B a l k a n s 
. , Bien de nouveau-

Communiqué autrichien 
VIKNNK, 12 a v r i l . 

F r o n t s russe e t du S u d - E s t 
A u c u n événement impor tan t __, 

F r o n t i ta l ien 
L a vive fusi l lade con t inue en cer ta ines 

par t i es du front. P r è s de Biva , l 'ennemi 
qui s ' é ta i t é tab l i d a n s quelques t r anchées 
avancées e t occupai t un m u r de défense 
au sud de Spe rone , fut chassé de ces po­
si t ions. L ' a t t a q u e i ta l ienne a complète 
men t échoué. 

Communiqué français 
PALUS, 11 avril . Officiel : Sur la rive gau-
tihe de ia Meuse, l'esn-e-nii a lancé hier, eu 
fin de sc-iré*.-, .MU* nos positlone dii Môrt-
hoiiïme, une. at taque aeccTïtnagnée de jets 
le iiq-ik:os enfla-m-Més. 1,'attaque, qui dé-
•>o-.;*fh-ïit du bois des Corbeaux, a été re-
?'3i-U<> \r?.r ir<s tii-s de barrage et de HOL* 
feux fl'i-ifantrrie, sauf à l'est, oit l'ennemi 
.1 pris pied da-iïs quelques cléments -.le nos 
crj.iciiéc^. ,Sui* hi rive droite de la Meuse, 
i'c:'..i1.ciui ii essayé, au. cours de la nuit , de 
MC-as rejeter des WaiicTaéus prises per n«>us 
ces derniers jours au «'.:'.l du vi!lfigc de 
:)oiiananont. Sa tentative, également ac-
ccurya^/rée de. jets de liquides enflammés, ^ 
Éubi iir.x sanglant échec. Bombardement vip-

e:]t ds la !*ég.ion Ilouaumont-Vaux.Quelques 
rafales fl'artillerie en Woevre.. Nuit calme 
sur le restant du front. 

PARIS, 11. Officiel de 23 heuire-w : J5u 
A.rgonnex gi-vude activité de ;iot?c artiileri' 
'iirigée centre l'ensemble du front adverse 
A l'ouest de 'lo. Meu*se, bombordomeat a.̂ .'̂ e: 
vn'tensc au p^iirs de la journée sitr noti*r 
front de ^f*ort-Hc;nirie-Çumièi-e*s. A*ac.uie ac 
lion d'infanterie. A l 'est de ia 'Meuse,âprèf 
uhfl très vioi-entc préparation ,d'artillcJ"ie. 
complotée par nu envoi intensif d'obus la-
erymogéno'., l 'ennemi, a laincë mie attaque* 
*ar nos tranchées entre DçuatixntHif; -et Vaux. 
Tj'ennermi, qui avait pris piod dnxix-i quel­
ques éléments avancés de nos lignes, ci> ? 
été rejrfé peu après par U'no contrc-atvaqnt 
de nos t^otîpe^r, au cou:-s <le îaqueli-r1 ont été 
fû'xt. priaonnitys une centaine de soldats vfi-
MACK, dont un officier. K:i ^ro*evre, lutte 
-J.'-p.r.ti'llerie dïi7:s 'les set-teurç de Moulaiu-
ville, Konvaux et OhStiillon. AJJ noi*j*d-est 
ie Sain-t-Miliiel, nos pièces à l-ongure portée 
ont ca-non'né avec t-uccès un train arrêté au 
nord de la gflro d'Heudk*ourt. Aucun évé-
n-ement ianportant à signaler sur le restant 
du front. 

Aviation. Dans 1:' nuit du 10 au 11 avril, 
«ne de 'nos escadrilles de bombardement a 
i»m*é, à deux lyà-prâcs différentes, vingjr-^ept 
et vingt et un obus sur les gares de Nan-
tilloie e t de Brieulles. lia même esca­
drille a couvert de projectiles l-'emplaœ-
mont d 'une p4èec de 38 à long-ne portée,. 

Communiqué mg\m 
L O N D E E S , 11 avr i l . — Officiel d u 

q u a r t i e r géné ra l b r i t a n n i q u e : 
P r è s des entonnoi r» à l ' e s t de Saint -

Eloi, la l u t t e au moyen de g renades à 
ma in a con t inué avan t -h ie r so i r avec doé 
a l t e rna t ives -diverses. ï foue ocaupons t ro is 
eo ioni ie i r s ; m a i s nous n ' a v o n s p a s réussi 
à n o u s e m p a r e r des deuic a u t r e s en ton­
n o i r s . 

Hier , l 'ennemi a -fait sau te r des mine» 
au nord-es t do Vermelles a t a endommagé 
no t r e pos i t ion p rès d 'un ancien en ton­
noir ; toutefois , la s i t ua t ion généra le n e 
•s'est p a s modifiée à cet end ro i t . 

Vive act iv i té de l ' a r t i l l e r ie p r è s d e 

. 

gote. 
A <|iWBd tespoifees d e V r * , x\f.. ts jeon- i 'Wytsçh^eter t r è s vive act ivi té de l ' a r -

•.to'iyn^lll•;• • . t i l l e r ie p r è s d e Bouchez e t b l ' e s t ( JTpre s . 

* 

A.u cou r s de hu i t combats aér iens qui 
son t l iv rés avan t -h i e r , nos av ia teurs 

on t descendu un avion ennemi, s ans subit 
eux-mëmos de dommages . Toutefois, au­
j o u r d ' h u i , un de nos avions a é té des­
cendu p a r le feu des c a n o n s de défensi 
a l l emands . 

LO>!Di lES, 12 avr i l . — L'= coiji'bftt <-*•' 
jj"'ïiî;t)les ;.v j;;aii) a u x eijj.ona}pirs à l ' ts ' . 
i e Bi-Ji/loi' aconi ' . 'nvé avan t -h ie r soi r #>•*•'«. 
un succès a l t e rna t i f . Notu, occupons ivoit 
cntrjiijioiis, inaici ; ; a ; les dc.u^ aivtrv' 
pou r le momen t . L'enîiejni a ftlit explo 
•ser i i iar disg mines a u nord-ee t de Ver 
melloï' t e e n d o m m a s e a la posi t ion d 'un 
»BCJan e n t o n n o i r , sains modifier la. s i tua­
t ion. Act ivi té d'aj-lilUi j-p ponsidérflbk 
> r è s ' d e Wi-t'scJiaO'to e' i m p o r t a n t e pré; 
•ie Sï.ur;V,'2z .?A h l ' es t d T p r e s . Au cour: 
i e l ipi t comba t s aé r i ens , nos a v i a t e u r : 
j n t ik'.e'.'n.Ju {ivaut-hicr un aéi'.jjrJatK 
c*-i".î*:mj> s.ans -îiibïr cux-niêji|ies dee per­
tes. pa.S'S le c o u r a n t île la j ou rnée , un* 
.i*c n'.in AvC'i'opfcnes a toutefois é t é i ibat 
'tu p a r un ffu d'artSeri .*». 

Communiqué italien 
HOME, 12 a v r i l . 
S u r la pa r t i e du f ront si tuée e n t r e l 'E t 

zeb e t la val lée du S u g a n a , l 'ennemi ou­
vr i t le feu avec neuf ba t t e r i es à g r and : 
por tée , qyi furen t comba t tues avec aiiecè*. 
p a r nos ba t te r ies . Le tij* t r è s précis d< 
SSitre a r t i l l e r i e causa de g r a n d s inoeitdie.* 
dans les env i rons de Ca lec ran ica ( las d< 
C a l d o n a z w ) e t endommagea* g ravemen t le 
for t de Luse rna , su r le h a u t Astjco. 

S u r l ' I sonzo, l ' a r t i l l e r i e fut t r è s active 
hier , d e p a r t e t d ' a u t r e , p r inc ipa lement 
s u r les h a u t e u r s s i tuées a u pord-ones t de 
Gori tz . S u r J« I J a r s t , dese a n o n s ennemi:-
que l ' on d i r igea i t vers Uffachiasella ei 
Kudi log, fprei}t bombardés avec succès 
D a n s la nu i t du 0 au 10 avr i l , des hydjo 
p lanes ennemis l ancè ren t onze bombes su) 
G r a d o . Les dégâ t s sont insignif iants , au 
cun accident de. personne n ' e s t à dép lore r 

Communiqué russe 
P E T R O G B A D , 12 avr i l . 

F r o n t Oues t 
S u r l a Dwina , comba ts d ' a r t i l l e r ie ej\ 

c e r t a in s endro i t s . Dans les envi rons de­
là t ê t e de p o n t d ' U x k u l l , les AUemandt 
on t t e n t é en va in une a t t a q u e . P r è s d(= 
Dwinsk, e t p lus au sud, d a n s la région 
des lacs, l ' a r t i l l e r i e ennemie a développé 
en cer ta ins secteurs , une t r è s vive aet i 
vite. Du reste du front , a u c u n événement 
n'est* à s igna le r . 

E C H A N G E D ' IS ÎVALIDES I T A L I E N S 
ET X l STK 0-.ll 0 S (i H 0 1 S 

On mande de L u g a n o q u ' u n e couyen 
t ion, au sujet de l ' échange des p r i sonn ie r t 
gr ièvement blessés, vient d ' ê t r e conclut 
à Côme en t r e des dé légués i ta l iens e t suis­
ses, ces dern ie rs r ep ré sen t an t l 'Aut r iche-
H o n g r i e , Le renvoi dp pes invalides] com­
mencera a u mois do mai . 

l iNK B E C T I F I G A T I O N 
S u r la foi d ' u n e nouvelle publ iée pâl­

ies j o u r n a u x hol landa is , nous avons an­
noncé que la vente du j o u r n a l f lamand 
« Vr i j Beigië » ava i t é té défendue s u r le 
front belge. Le t: Maasbode ;> publie à 
ce sujet une note rectif icative de ce jour­
na l . On y déc la re que le Gouvernement 
belge n ' a défendu la vente d a n s l ' a rmée 
belge ni d u j o u r n a l « Vrij Belgiô » ni 
d ' a u c u n a u t r e j o u r n a l f lamand, éd i té à 
l ' é t r a n g e r . Dont acte. 

EX G E E C E 
Athènes , 9. — L ' a m b a s s a d e u r d 'Angle­

te r re e t l ' a m b a s s a d e u r de F r a n c s se sont 
r e n d u s , ce ma t in , a u p r è s du minis t re -
prés iden t du Conseil . I l s lui on t déc la ré , 
p a r o r d r e de leur Gouvernement , l ' inten­
t ion do celui-ci de faire d é b a r q u e r des 
t r o u p e s à Kepha lon ia . île de la Mer Egée 
à l'oiKSlt d 'I tgtque. Le po in t de débarque­
ment se ra i t la r a d e de Argosfoli . I ls on t 
donné au p ré s iden t l ' a s su rance que les 
d ro i t s souyerajns de la. Grèeo seraient, res­
pectés-

Athènes , 10. — Les a m b a s s a d e u r s an­
glais e t f rançais on t communiqué hier a u 
minis t re-prés ident , les ra isons majeures 
qui les me t t en t dans l 'ob l iga t ion de ter 
mer J» rade d e Agosto l ) . 

I l s o n t jtjputé que des mesures sera ient 
prises afin de r édu i r e le p lus possible les 
inconvénients qu i p o u r r a i e n t en résu l te r 
poiir le pomtjirarce. 

.Le mtpiti tve-préskicnt a p r i s H»e a l t i ­
tude t rès énerg ique , d i san t que la Grec*: 
p ro tes t a i t avec force con t re cette mmvel l s 
a t t e in te à ses d ro i t s souverains . U n échan­
ge de njots vifs suivi t . 

Ce pia t in . j 'a.ujbass»dpur d 'Ang le t e r r e 
fut reçu en audience p a r le roi . U n com­
muniqué des ambassades de F r a n c o et. 
d 'Ang le t e r r e affirme que l ' é tabl i ssement 
d 'uno bar»e navale à Argostol i , cons t i tue 
une mesu re xi§ s imple défense et ne com­
por te p a s le ca rac t è re d ' u n e o c c u p a t i o n 

E o t t e r d a m , 1? — A u x t e r r i to i r e s que 
las Alliés o n t l ' jn tent ipn d 'occuper en 
Grèce, il fau t a jouter 1» Crè te , d o n t l 'op-
cupa t ion est également epvisagée . 

L ' Ï T - i M E E T LA G R E C E 
Athènes , U av r i l , — A l a C h a m b r e 

UB« quest ion, l\' 
qu ' i l n ' a v a i t pa 

:onn»issanco que ii,000 I t a l i ens march . 
raient de Va lopa sur l 'Ep j re . Il croi t qu 
;ott« nouvel le est inexacte . 

EN MACEDOINE 
On mande de Sa lonique au « Times 

que d u r a n t toute la journée, d 'h ie r , de 
combats d ' a r t i l l e r ie i n i n t e r r o m p u s on t e 
lieu à la frontièro grecque. 

J / A F E . U B E IM « P A L E M B A N U » 
ET DU « T U B A N T I A » 

Amste rdam, 12 avr i l : 
Le Conseil de navigat ion s 'est p rono , 

ié hier a n sujet de la pe r t e des deux v. 
peurs « P a l e m b a n g » e t « T u b a n t i a ». . 
tai t t ou t d ' abo rd uno descr ip t ion dé ta . 
lée des deux accidents e t résume les dép» 
sitioqe des témoins . 

— P o u r le « P a l e m b a n g », le Cons t 
de nav iga t ion conclu t que l a p remiè . 
exjjiosion a été causée pa r uno mine q. 
f lot ta i t à que lque d is tance du nav i re * 
quo ia deuxième explosion provenai 
d ' une torpi l le qui a touché le « Palci , 
oang ». Ce t te torpi l le n ' a pu ê t re lanct 
pa r le des t royer ang la i s qui se t rouvai t 
p roximi té ; mais il n 'es t pas impossib . 
qu 'el le a i t é té des t inée au des t roye . 
qu'elle a i t m a n q u é son bu t et touche . 

P a l e m b a n g ». L a t ro is ième cxplosio. 
doit ê t r e également a t t r i buée à une toi 
Pille, lancée d i rec tement su r ie « i ' a iem 
oang ». 

D a n s le cas du « T u b a n t i a », il s ' ag , 
également , d ' a p r è s le Conseil de uaviga 
non , d ' u n e torp i l le Les pièces de meta 
prouvées d a n s un cano t du « T u b a n t i a 
p rov i ennen t sans aucun d o u t e d ' une toi 
pille en bronze Schwarzkopf. La torpiii-
.t é té lancée sans aver t i ssement p rea ia 
oie ou bien p a r uu sous-mar in ou bien pa 
un to rp i l l eur . Elle deva i t êcre dest ine 
au « T u b a n t i a *, p u i s q u ' a u c u n a u t r e na 
>iie n e se trouvait , d a n s sou voisinage. 

S l ' K H E t t 
M*)drj<J, 11. — i, •jin-ûnce du torpillas; 

.u «Sajiï Ainierina-) a t-auâé tiiic grant. 
-•motion dans toute l'Kspagne. Le« arni_ 
-eurs envisagent l'éventualité de suspendi 
^oute ia navigation. 

Le « Maasbode » annonce que trous patii. 
lateaux phares anglais, qui étaient anca*fc 
mtra ie vaisseau phare de U;>*!opp et la 'IL 
niso, ont été enlovés c-t remplacés par du 
bouées. 

Londres, 11. — Le steamer anglais «E. 
.astoni a coulé; l'équipage est -sauvé. 

L «Kllaston» est un navire de o790 t-o:. 
'es. iii.iprtenant à !a firme Miller and Co. 
le Ctlasgou*. 

Le steamer italien «Umone» est, suivau 
J*n avis de Lloydi', torpillé. 

L' «dnione» tennnit 2337 et relovait d 
. 'armement Sanguineti, à t»[>oxzia. 

Londrea, 11. *— .Suivant un avis de Pet 
^ance, cojnmuniqué par Lloyds, le mach. 
aiste et un matelot du aUnione» ont et* 
sauvés par un navire de patrouille anglai. 
L«« autres membres do l'équipage doiver* 
avoir été sauvés par un torpilleur français. 

ij note 
aux Etats-Unk 

La note su ivan t e fut remise le 10 flvrj 
à l ' a m b a s s a d e u r des E t a t s - U n i s , à Bel 
lin : 

» Le soussigné a l ' h o n n e u r d ' informe, 
son Excellence l ' a m b a s s a d e u r des E ta t s 
Unis, M. J a m e s AV. G é r a r d , en réponsi 
a u x communica t ions du 29 e t du 30 di 
mois passé , cfc du 3 de co mois, n. 8576 
B850a, 8901, 8902, 8933 e t 9010), relativer 
a u x navi res Sttssex, Manches te r Eng: 
neec, Eng l i shman , Berwind Vale e t Ea 
gle Po in t , que lés cas ci tés o n t é té sou 
mis, conformément a u x communica t ion 
du 0 e t 31 du mois passé, cti du 4 et 5 d. 
ce mois , à une enquê te approfondie pa . 
l ' é t a t -ma jo r de l a mar ine . L ' e n q u ê t e i 
é tabl i les faits su ivan t s : 

1.) V a p e u r ang la i s Berwind Vale . -
Un vapeur , qui fut peu-ê t re le Berwinc 
Vale a é té r encon t r é le 16 macs , au soir 
non loin du p b a r e d e Bul l rock, à la eût. 
i r l anda i se , p a r un sous-mar in a l lemand 
Dès que le vapeur e u t aperçu le sous 
mar in qui f lo t ta i t , il v i r a de bord e t p r i 
la fuite; il lui fut donner o r d r e d ' a r r ê t é 
p a r un coup d ' ave r t i s semen t . U ne p r i 
pas g a r d e à cet aver t i ssement , mais étei 
gni t toutes les lumières et chercha* à fuii 
U fut a lo r s bombardé j u s q u ' à ce qu ' i 
a r r ê t â t et, s ans a u t r e aver t i ssement , mi 
p lus ieurs cano t s à l a mer , A p r è s que l 'é 
qu ipage e u t p r i s place d a n s les cano t s c'­
ava i t eu assez de t e m p s p o u r s 'é lo igne 
à l a force des rames , le nav i re fut coulé 
Lo nom d u v a p e u r ne fut pas é tab l i . Mê 
me a p r è s les rense ignements fourn is pa : 
l ' ambassade amér i ca ine , il n ' e s t pas pos 
sible de déc l a r e r avec ce r t i tude que le car 
p r écédemmen t déc r i t se r a p p o r t e au Ber 
wind Vale. Mais é t a n t donné que lé va 
peu r coulé é t a i t un navi re t h a n k , comm-
le Berwind Vale, l ' i den t i t é des deux n a 
vires p o u r r a i t ê t r e admise. E n ce cas ce 
pendan t , l ' a f f i rmat ion que le Berwind Va 
le a u r a i t été torp i l lé sans avert issement 
sera i t con t ra i r e a u x faits . 

2) V a p e u r ang la i s Kngl i shman. — Ci 
vapeu r fut sommé de s ' a r r ê t e r , p a r deux 
coups d 'aver t i s sement , donnés p a r un sou: 
ma r in a l l emand , le 24 mar s , à 20 mille» 
mar ines , à l ' oues t d ' I s lay . U con t inua se 
rou te , sans se préoccuper de la somma 
tion e t a p r è s une assez longue poursu i t e 
il fut forcé à «a r r ê t e r p a r le feu de lar-
t i l ier ie . Sans a u t r e sommat ion, il m i t des 
cano t s à la mer . Après que le comman 
dai i t a l l emand se fut assuré que l ' équipa 
ge a v a i t gagné le scanots et s ' é ta i t éloi­
gné du navi re , il coula le vapeur . 

1) Vapeur a n g l a i s Manchester Engà-
neer . — L ' a n q u ê t c n ' a p a s encore permis 
d ' é t a b l i r si l ' a t t a q u e de ee nav i re , qui 
auva i i uu lwû le 27* m a r s , à l a b a u t e u i 
de W a t e r t o u l , d ' ap rps legindicatjpiys don­
nées p a r l ' a u t r e pa r t i , est i m p u t a b l e ô 
un sous-marin a l lemand. L ' ind ica t ion d e 
tempo et de liev n 'es t pog suffisante pou r 
servir rlq ba;:c à l ' enquê te , auss i , se ra iWl 
dés i rable que des indica t ions p lus déta i l ­
lées soient données sur l ' époque , l ' end ro i t 
et l*°.t circoi'StanCes qu i o n t accompagné 
l ' a t t a q u e annoncée p a r lo gouvernement 
amér ica in , afin que , g râce à ces rensei-
gnenient i , ' . 'enquête puisse ê t r e menée «. 
bonne fin. 

\i Vapeur ang la i s Eagle Po in t . — Ce 
iavire fut so'ïiuie de s a r r ê t e r le 28 mar s , 
j u r a n t la mat inée , a 100 nulles mar in s 
.et non à t'iO) de la cote sud-ouest de l ' I r ­
lande p a r un sous-mar in a l lemand qui t i r a 
m coup d 'aver t i ssement . U con t inua ce­
p e n d a n t sa roule . On t i r a a lors sur lui 
j u s q u ' à ce qu ' i l a r r ê t â t e t sans a u t r e som-
.nation, mit deux cano t s à la mur, clans 
lesquels l ' équ ipage p r i t place. A p r e s que 
,e c o m m u n o a n t so l u t a ssuré que les ba-
.eaux ava ien t mis à voiles e t s ' é t a i en t 
j k i g n é du vapeur , il coula le vapeur . Au 
noment où il fut coulé, un vent no rd 
.lord-pucsfc r égna i t ; sa violence é t a i t 2 c-p 
-ton 10, ce qui é q u i v a u t à c tempête » et 
.a mer é ta i t l égèrement ag i tée e t non for t 
agitée comme le r ep résen te i ' a u t r e par t i , 
^es cano t s ava ien t auss i beaucoup do 
-tanepii d ' é t rv b ientô t recueilli*, ' end ro i t 
JÙ eut ipu e to rp i l l age se t r o u v a i t s u r une 
-oute t r è s souvent ut i l isée p a r les va­
peurs . Si l ' équ ipage d u vapeur n ' u t i l i s a 
pour se sauver que deux pet i ts b l t e a u x , 
i en fut cause lui-même, c a r à borci du 
. apeur se t rouva ien t , comme le sous-ina-
in même p u t le cons ta te r , encore au 
noms q u a t r j g r a n d s canots . 

5. Vapeur f rançais « Sii'wsex ». — U fut 
x t r ao rd inan -emen t difficile d ' é tab l i r si 
•e vapeur « Suesi-x ,., d e la Manche , fut 
ndoinnmgé ou non p a r un e o w r t u a r i n 
...it-'inand, pa-rce que des circon-scanc-cs 

précisée de t emps , de lieu, d© ç i rçons tan-
•es coi iconuui tentes n é t a i e n t p a s coa-
iu©s, .et q u ' u n e reproduc t ion du vapeu r 
.e pu t ê t r e obtewu-e a v a n t b 6 avr i l , 
iiussi l ' e n q u ê t e dut -e l le ôti© éttndu*a a 
o u t e s les e n t r e p r i s e s fai tes l e j p u r e n 
,uest ion, 24 m a r s , dans Ja Manche , ea -
re Fo lkes tone e t Dieppe . En ce t t e ré-

, ion, un sous-marin a l l emand ai rcmeon-
ré, le ^4 m a r s , à jieu pri»;. au miK-rju d ? 
J. Manch.c, un. n a v i r e noir , long, «ans * 
r apeau , à cheminée gr i se e t pe t i t e con-
-l'iiction gr i se e t à 2 g r a n d s mâ t s . La 
j m m n n d a n t alk-ma.nd i u t pers t tadé qu ' i l 

i*v*ait affasive* à un n a v i m de gus-rve qui 
-epoxait oes mines .at appaateipact à la 
rouvel le ciasïf) d e nav i res « A r a b . s », 
réés p a r l ' A n g l e t e r r e . Voujâ ci- qu i lo 
jonduisit à ce t t e convict ion : 1) le pon t 
JU n a v i r e é ta i t t o u t p l a t e t u n i ; £) Ja 
o>i-me de l a quîjùe é ta . j , t o u i e paj'ùilie à 
.•elle des navjrfB de g u e r r e , obl ique à 
a r r i è r e e t a l l a n t en décro i ssan t ve r s le 

.as; 3) l a cou leur du nav i re é t a i t ana io-
,ue à eelio des nav i res d e g u e r r e ; 4) le 
•avjre dép loya i t u n e g r a n d » vitassc, à 
•eu p rès 18 mikes m a r i n s ; ôj le nav i io 
.e p r e n a i t p a s la r o u t e a u n o r d des 
joaté*s.s lumineuses s i tuées e n t r e Dunge-
iCfcs e t I k a e h y H-ead, rou t e q u e les ob-
.ervat ions unan imes de« sous-niau'ine aii-
emajids dés ignen t comme habl tuel îe-
nept suivie p a r l a m a r i n e marchande , 
nais p r i t le milieu du dé t ro i t , le cap à 
>eu p rè s d i r igé s u r Le Havne . A la sui*-
e d e ce*» ç i roonslanaes , le sou t -mar in al-
ernand a t t a q u a Je- maft-ij*e à 3 h- 5â d s 
aprtÉ-midj, heu re de l ' E n r o p e Cen t r a -

e, à 1 1.2 milie mar in a u sud-es t d a 
anc de Bul l rock sous l ' eau . La torpi l le 
j u c h a et d é t e n n i q a à l ' a v a n t du nav i re 
me explos ion t e l l emen t viçlp-pte que 
oui l 'aivant du navi re , j u s q u ' a u pont , fuî 
éparé dit reste. La* force t r è s g rande • 
.e l 'explosion p e r m e t d e conc lu re aveo 
er t i tud© que de g r andes quant i tés" da " 
mili t ions se ta'ouvaicint à bord. L e cenr-
i a n d a n t a l l emand a fai t une ersqnis&e du 
a v i r e a t t a q u é p a r lu i ; doux exemplai-
es e n son» annexée ici. L a î-eproductioii 
.u navi re <: S u s w s », jo in te égaloffleat 
U doub le exempla i r e , «et une roproduc-
ion pho tog raph ique e m p r u n t é e a u iour-
.al ang la i s « Daily Grafic » du 27 <iî ee 
rois. L a compara i son de l 'esquisse ©t de 
i reproduction m o n t r e q u e le «SHESBXÏ 
. ' e s t pas iden t ique m n a v i r e torpiiUc; 
a différence e s t particulièire{nei3.t fia-
r an re dams la* posi t ion de ia cheminée 
t la forme d e la' quilLa. U n e aulcre at-
î q r e de. Ja p a r t die aouiï-marias alle-
18;K1*S n ' a p a s eu lieu e n i r e Fo lkes tone 
t Dieppe d n r a o t l e laps de t e m p s dont 
1 doit ê t re quest ion à p ropos d u « Sus-
ex ». D ' a p r è s ce la , le gouvei*meaniant al-
emand do i t s u p p o s e r que les dommages 
r r ivés a u « Su&sex » doivent ê t re impu-

•és à une a u t r e cauee q u ' à l 'al t taque par 
•n sous -mar in a l l emand . U est* p ï u t - ' t r e 
fci'e pou r él'Uci<isr l a s i tua t ion , d e oomr 

a u n i q u e r que , r ien que les V* e t 2 avr i l , 
•i nui tée c e l a ma r ine mîl j ta i ro all'ï-
lande ont fait exp lose r 28 mine» anglai­

ses dans la Manche ; du r e s t e , t o n t e oet-
e région eslt r e n d u e dangei-eiiEe p a r la 
u'ésance de minea f lo t t an tes e t des* îor-
lilles qu i n e ae s o n t p a s enfoiftcéea, Dur­
ant lia* cô te angla ise , la nav iga t ion est 

•ncore* menacée paj* dos miii'?s alleuian-
i'Ds qui son t posée sconttre les forces en-
îomies, ce qui a j o u t e eneotpo a u dange r , 
l i l e g o u v e r n e m e n t américaiin dj^posai-t 
Micore d 'aïutres m a t é r i a u x p r o p r e s à psr , 
aetotne d ' é l u c i d e r l e cas du « Susserx », 
e g o u v e r n e m e n t a l l emand p r i e r a i t que 
ea m a t é r i a u x lui fuae-sni oommuni<}ués, 

rfin d© pouvoir é g a i e m e n t les . s s u w p t t » 
; e n q u ê t e . Au w s où d e s divwgoncea de 
ues pe p r o d u i r a i e n t à, ce .s^ijet o u t r e les 

'eaix gouve rnemen t s , le gonverne" .en t 
a l l emand Be déctlare dê« à p r é s e n t diepo-
« à l a i s se r e x a m i n e r tes faite pax une 
commission mix te d ' e n q u ê t e , oonformé-
m e n t à l ' a r t i c l e 3 d e l a Convent ion de 
La H a f e r e l a t i f à la solut ion pacifique 
des confl i ts i n t e r n a t i o n a u x (8 octobre 
1907). • , 

Le souss igné p r i e q u e ec qui précède 
>oit p o r t é à la conna i s sance d u gouvflT' 
"tement des E t a t s - U n i s e t p rof i t e de l'oc-
îaKion poatir exprimeir à Monsieur l'axa* 
bassadeuir aa. pJ iu g r a n d e e s t i i i » , ; --.r.-*- ?'• 

C3-) T«R JtW' 

En Province 
(Çe nos eeiri«speadia«ts) 

Uiêga 
îiçs team-os pgur çjiômçurg, — ïl .«$ 

assez jn téTpssant d© j e t e r u p coup d'œij 
généra l s u r les t r a v a u x e x é c u t é s pair les 
chômeurs l iégeois embauchés- p a r la Vil­
le. La r u e N a n i o t a é t é notablement 
a g r a n d i e dans sa pa»rtte i-nférieure jus­
q u ' à l a r u e N a i r o e t t e ; depuis quelques 
jours , l e s a u t o r i s a t i o n s d ' e x p r o p r i e r le» 
terrafaie de tlia p a r t i e supé r f eu i r e B(yB^ 

" 
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LE PROGRES 
naimm iniTm-wifi 

p a r v e n u e s au Bui-pap dips t r a v a u x , e$ ! 
j à on -s'est mis on devoir dp poj*tpr l a 
l a rgeu r de ce t t e pe t i te rueJU1 é t ro i t e h 
15 m è t r e s su r t o u t e sa longueur . Ep 
même temps , la pen te a é té adouc ie , ae 
qui p e r m e t t r a la c i rcu la t ion des çharre),-
teg, vo i tu res , e tc . A que lques minuties de 
là, a u .< Fond Livà :>, cn Mol invaux , un 
t rava i l g igan te sque a* é té eg tnepr i» u t d»< 
longs mois e n c o r e .-seront nécessaires pour 
son comple t achèvement . C-ette anc i enne 
ruel le Uir tueuse e t pale e s t m a i n t e n a n t 
une rue t r è s l a rge , cana l i sée e t éc la i rée ; 
el le forjpe la l imite de la, ville e t d e l a 
commune d ' A n s . P r è s du V e n t i l ç t e u r . u n 
nouveau chemiu a é t é c r éé ; une p a r t i e 
dp l 'ancietxte ebaussée a é t é exhaussée, 
de p lus i eu r s mè t r e s e t on a, nivelé les te r ­
ra ins p o u r a r r i v e r g r a d u e l l e m e n t e n 
pen te t r è s douce a u e b a m p d ' av ia t ion . 
Le q u a r t i e r de Sainte-VValburge auss i a 
été «mbeltli. On vient d ' e n t r e p r e n d r e l 'a-
grafldissem^nt d e l a r u e de B o c o u r e t 
d ' e a rectif ier le t r a c é . T p u s ces t r a v a u x 
se font sous la direct ion dos surve i l l an t s 
a t t achés à l a Ville efc seuls les ouvr ie r s 
chômeurs y s o n t occupés, Us t r ava i l l en t 
en d e u x équ ipes c h a q u e -semaine, réali­
sant chacun t r o i s jouiis d e t r a v a i l . 

Anvers 
Le pa in b lanc . — Le nopubne de pa ins 

blaHcs pou r lequel s ' e s t fait inscr i re no­
tre publ ic p e n d a n t la p r e m i è r e semaine 
s 'élevait à 146,0£t ! La r é p a r t i t i o n d e p? 
chiffre e s t cur ieuse à obse rve r . L a p re ­
mière sec t ion a. d e m a n d é 8,017 p a i n s , Ja 
2", 15,309 ; l a 3 e , 8,014 ; la 4e, 17,063 ; l a S», 
20,214; la 6e, 16,648; la 7°, 7,843; l a 8e, 
31,133; lia, 9 ' , 9,570; l a 10°, 2,633, D ' a p r è s 
gela, on p e u t se r e n d r e compte que les 
quar t i e r s aristoppa^iquets1 n ' o n t p a s le 
monopole des fortap dem af ldeg. U y a , 
•lu r es te , un c e r t a i n n o m b r e de <; dop-
peurs » qu i on t réclamé leur p a r t , ainsi 
jue nous l ' avons re la té d e r n i è r e m e n t . 
' Cont re les f r a u d e u r s , — N o u s avons 

(jinoncé de rn i è r emen t que que lques per-
»pnnes avftisitf ooRqtitué ï^e*iH»*enk un 
comité provisoi re ef, ava i t t a i t ^ppe j f/ag 
jiverE' cerc lés d ' i n t é r ê t s économiques h 
y^nvers, p o u r l a -création d u n e Ï^BUi 
pour la défense des c o n s o m m a t e u r s me­
nacés p a r le commerce u s u r a i r e qu i les 
ppprimo e t p a r la non-appl ica t ion de-s 
prix me#inva é tab l i s -sur *AfJrtaIneg dep . 
fées de nécessi té . L e Comité provisoi re 
f, convoqué, ces j o u r s de rn i e r s , u n e ae 
(emblée géné ra l e des délégué* des vingt. 
cinq assoc ia t ions qui on t a d h é r é a u p r in 
jjpe de la L igue en ques t ion , U n çamitc 
définitif a é t é cons t i tué , e t M. Greefs a 
été chargé dç ki d i rec t ion dit seirvicc de 
la co r respondance . D'ici peu , u n e nou 
\xelie réunion a u r a lieu p o u r la discus 
lion des eltatuts ooneti tut ifs de la Ligue. 

Gand 
l.a Ititiiif. — Désormais , le p r ix d e la 

Iwine l ivrée pjux pe r sonnes t jésjrant cuj-
re elles-mêi»e# l eur pain , seua de <K> con­
fîmes le kilo-

Dans l o t h é â t r e s dç Garni, on p r é p a i e , 
pour l a semaine de P â q u e s , des représen­
tations biblique,: musicales. Le 17 d e oe 
jjçis a u r a lieu, au T h é â t r e F l a m a n d , la 
création d ' u n nouvel o p é r a de Hende r -
jjçk .*. « I J e t Li jden vtyp Q- H . - J ezus -
Cfeistus » (I*****?* spnffranoes d u Chr i s t ) , 
dpnt les chcçups saa,, pa ra î t - i l , prest i -
peitx. Les p r inc ipaux rôles s o n t tenu* 
p»r MM. S t evens (Christu,;) , Oaspeele 
(Petrus), e t Mmes Laud in (Mar ia) e t Vee-
Ix, (Vçroniça). P l u s de d e u x cen t s a r t i s ­
tes seront nécessa i res à c e t t e exécu t ion . 

Les pommes de t e r r e . — Les p remie r s 
envois d e pommes de t e r r e des t inées a u x 
dix oommunies de la région du Pay*» de 
Wfles, s o n t a r r i vé s . B u r c h t en a reçu 
W.0P0 kilos, «e qui est ua beau commeu-
«•«ment, , 

Une nouvelle malad ie , i nconnue , com-
menoe à r égne r p a r m i les ta>oupeaux de 
pores de l a F l a n d r e Orjentallp. Les si-
jx\es distinctifs sont que les a n i m a u x a t ­
teints n e g rand i s sen t p lus e t on t les pat­
tes molles comme si el les é t a i e n t br i sé?s . 
les vé té r ina i res déc la ren t ne p a s con­
naître cet te ma lad ie e t s ' occupen t active­
ment à la local isat ion du f léau. 

Alost 
Bavitai l lcmcnt , — L'-administrprion 

communale v ien t d e recevoir u n e quan­
tité de pé t ro le suffisante p o u r q u ' o n a i t 
pu d is t r ibuer à c h a q u e h a b i t a n t q u a t r e 
làws à fr. 0.55 ; de plus , un cha rgemen t 
h 5,000 kilos de briquipttes de chauffa­
ge D, é té r é p a r t i g r a t u i t e m e n t e n t r e les 
ménages ind igen t s . 

Tournai 
L|«*c de chemin do fer suppr imée . 

Oft signale que , epus peu, la l igne de 
•Aemin do fer qui relie Quevaucamps à 
Blaton s e r a démontée . • ., 

I*s pnuimrs de t e r r e , — A la «uite 
d'une néunio-n convoquée p a r M. Lefe-
bvre, bourgmes t re d 'És ta in ipu i s , les cul 
Swrteurs de ce t t e pe t i t e local i té , fa isant 
preuve d ' u n g r a n d e s p r i t ph i l an th rop i 
•We, ont mis à* la- disposi t ion de l ' admi-
listration c o m m u n a l e , p lus de dix hec ta-
W» de t e r r a i n , «fin d 'aeeuner l'approvi*. 
Wonnement en pommes d e t e r r e de tous 

! ouvriers chômeurs . 

Faits Divers 
AMER ERNEST 6ECJCEK, Apéritif. (§09 

Les dramag de l'inçonduite. _ Cnc scène 
! «anTagcrie Tient de mettre en émoi le 

;Kp*Jeax qoariicr de la Urouchcterre, à 
Charicroi. Un caharetier, ancien bouilleur, 

•une Alfred Dans, âgé de r," ans, vivait 
B fcpais plusieurs annéo?. avec une feinnio 
1 «lisi Ghesse, àgéo 4<*> 10 a*****5, épouse sépa-, 
j-j*-*** d'un si.'ixr Lal>eu>v, mais » la suite do 
t**scuv*ïion5 incty-santes qoi avaient pour 

*U(fioe l'aversion profonde ijii'-éprouvait 
' ^ a s pour la fillo de Ghcsse, ces doux' der-
*i«rcs lo quitteront. Vendredi soir, vers 
• kcuros, Tmas, qui avait bu plus que de 
*»t*am<>, je jçijdit cheï la femme Mi>r.ne-
•*f, démotivant 78, rue de la Bionchcterre. 

i ^ il croyait trouver na femme; celle-ci s'y 
""«vait effectivement, mai* a sa vue la 
•""Oe Ghe«se s'enfuit par le jaa-din. Ivre 

. * rage, Djas s'élauva sur la fcmaio Mon-
Pcr*f et lui porta des coups de poing à la 

fi,er':r» et mi c<v:p 4 B ooutcaij à l'ispaillt*, 
puis triiifniiiit Ea xragt) tn r le fils Mpniicvo, 
qui avait Voulu s'interposer, il la lardu de 
coup.* do coirtagu, i-.x fillp Lsbciltt' I-fV'ili 
•â^aiinnant un formidable uç-.ip dp pgqteef 
qui lui occasionna une profonde blessure à 
l 'avant-hras. Dna* fut finalement mis à la 
porte, mais il toitrna sa haine non assouvie 
sip* ritn!ji,tM)(,l^ et des iïi':*jct*tilt*ti d(t tuu.Ui 
espèces furent hitu-ô.** dans les vi tws et dan 
la îjurta. J(B [Miijco pi^vt-nuti ptif^iiH K M 
sans peine à s'emparer de l'énergumène,qui 
f lit (iciivié et mis à la di*jxjsitio;i du Pw-
gcet en attandai ' t qu'il soit statué sur son 
-ort. Quant à la fille bebcnw, qui eut &gc*. 
le 1!) ans, la gravité de SW5 bUtssures né­
cessita sou transfert i |'l'.ôpita|, 

— EAUX DE SPA. kjKJjsr lit marque 
Spa Mor.opojs, dos '--nies «eiHWS Mptrôléeir 
par l'adm. comra. Ko rente partout. (ÇSf1 

Un terrible accident à Anvers. — Le dtxx-
.et ampu'l pq s'çsnpse çn descendait llaue 
:*ne fc.-sc d'aisance avant do s'ar.'-'m-er a'i. 
n'y r pas de s i s .:>s|ij)yxia|lts. vient de ^e 
verifier une fois de plus à l'occasion d'un 
iceide-vt qui s'est produit nu> <lu l 'Oder, 3*4, 
i Anvers. L'occiinant, irji| siotp. .Jean \"cr-
'nciren, commerçant, voulut cjîplnFer la fc*r> 
:c de sa maison. Il avait ? peine dépas*^ le 
îiypau. qu'il perdit coimawsancs, fc'on aidp, 

'G nommé Ed. Pintjes en cwsayant de vê­
tir à son secours, eut lp pièrao ^oi't que son 
*>atron. Tous doui{ ftirent vctii'^. v(va*qDs de 
eut* position critiqua. Mais Vnrnieiren suc-
-opiha quelques Haures après. On espère 
••auver Pintje^, qui est en traitci!)en.t à l'hô-
aital <\e atiiyveiibenj, 

| )ËT15ÇTtYE8. - Beeh-e-Kihes, g^rye i l 
ances . « L U X », 71, r u e de Laeken , Bru 
..-elles. (746) 

Un val audaciaux. — Un vo! dont les au-
:our- ont fait preuve d'une audace inouïe, 
-ient d 'être commis au charbonnage d'Es-
•érgpce et Bonne-Fortune, à Mnntcgnéc, 
)h a l 'habitude de retirer le*, fonls à la 
ianq' ie pour le pa*reir.ciii du pepsi.qnbl, la. 
-eillo de la quinzaine. C'est vprs 3 heures 
lu matin, heure de *la remonte, quo les ou-
riers passent à la caisse. Cotte fois, ver* 

I hoilie, le**, deux cililltlt.-ilileii-eaissiars dn 
J^rybcniMge se préparaient à faire la paye. 
i ce moment, doui imlividlis maMJ'.lés, ro. 
• oli-er au poing, pànétfàrant dans Je bu-
cau et braquèrent leurs armes «lir les cm 
>!oyés, les obligeant ;t lover tes main-s* Peri-
!apt que l'un des bandit"** «wintepait ainsi 
•̂S tmiplny^s on respect, l 'autre entassait 

la»s un sac en toije les liaiies de biflets de 
•wnqoc qui se trouvaient «*ur la t*»ble. Tout 
•cla -se fit avec une rapidité os t rsardinain 
t se ]>ass;l dans lu pl;t« yl and silenee. Leur 

.o! ac.*,,iut)li, les voiours prirent la fuit*!. 
,ei employés allèrent, iiép,it,er plaint» immé 
liatciucnt ehr;: le cuiwniii.yliiie di> police,qui 
sinmença l'enquête, Li-'s iniiividtw étaui 
aaaptéï, les victiQtas n'pr.t pu Uftn'lpr qn-t 
'p Vflguefl l'euseigneineuts sur* les* bandits 
•a vol «'élève à plus de 20,000 francs. D'à près 
es pjetiiièreij constatations, les bandits dé­
nient être quatre, deux d'entre eux s'étant 

>6ĵ * ŝ à faire le guet. 

CAISSE OENERALE DE REPORTS E7 
iB DEPOTS, 11, rue dos Colaniea, 11. — 
.oeatien de «offres-forts à partir de 6 fr. 
ai» an. Oca coffres-forts sont construits 
ians d t s caves armées et blindées d'une se 
iTité absolue. (923.\ 

Vsl imBortSfit à i'éisljisa fie Csu^fillM, — 
,?. gg)t passée, l'église St-Lambe:t. i Cour-

•*3l'kV*'. a été visitée par drw cambrioleurs qui 
.énét'"èront (}aK*s la sacriitio après avflii 
irisé les cnrreau*K d'uqe fenêtre et avoir 
cié ics bancagx qui la défendaient, n s s ' a t . 
aquôieijt tout de suite au coffre-fort. Ils 
>arvinrcnt à le percer et s'omparèrent de 
'. ciboires erç grgent, d'une oustmle pt d'au-
res cbietr, sor tant au culte. Los coupable: 
rirent le chemin du retour par où i!« étaient 
enus, .en abandonnant sur le? lions leur? 
riftriimciits do travail . 

6n 'Uita, — L'épouse D... , demsurant r 
Iol£)il)eels, a disparu dit itouiipiie cn-ijugal. 
haussée de ÎJinpvo, ap|*è» avoir pi|Jé lt 
*ompt«*4u> a::teimtif|uc i gos qui contenait 
•ne (tijfain,* de fi-anc*,. 
Stopnsç^Rqtournage. Voir demain (irî ir .r i 
on v pa8o l'annonce (le la maison wCBliD 

Csm)}/it»ipg« à 8tS||lt?s — Hier matin, . 
MI s 'éwitlant , M, L,., , nie Octhy, g S a i n t 
SiileP, trouva la porte do «on -salon entre-
'jâillép. Les iHU'ililes étaieivf- fracturés et 
îcur cor)te:;u éjiarpM'té aq milieu de la pièce. 
Tn coffret «n acier, caché au fond d'une 
rumeire, avait disparu. Celui-ci contenait 
n ie somme ds près de 600 francs ainsi que 
leus livrets ds la Caisse d 'Epargne chacun 
l 'un impart de 2,000 franes environ. 

Cal-s à i '«jrWi. — P p soi-disaqt D... , se 
frisant passer pour mittili de la guerre,pro­
fila d'une blessure qu'il a à la cuisse pour 
exploiter ja charité publique. Il a mémo 
po::ssé l'audace jusqu'à s e présoptej- obez le 
président de la Fraternelle des Soldats Mu­
tilés, an-qui»! il a escroqué une dizaine de 
francs. Npils ipo*tor*»5 ne* laoteunsiJi*, (-farde 
contm fenartieulitar, qui ont privé de plu-
eiet:rs doigts de la main droite. 

Vol da viande. — Hier matin, à 7 heures, 
un inconnu a volé chez le boucher St.. . . rue 
des Mélèzes, à Iselle-S, uu quartier de viab­
le , valeur 100 franps. 

Une récalcitrante. — l 'nc jeune fille de 
16 ans, Adèle E . . . , née à Saillîtes (France). 
tye fit interner, il y a quelque temps déjà, 
au refuge de la rne du Prévôt, à Tselles-pour 
" t s mœurs déplorables. Plusieurs fois la 
jeune fille estayn de «e révolter. Aussi de­
vint elle l'objet d'une surveillance particu­
lièrement sévère. Malgré cela, elle est par­
venue à s'évader la nuit dernière après avoir 
provoqué un esclandre sans pareil, 

— CYCLES « 3 FMSIL$ » « , S. A.) . 
38, Boulevard Baudouin (Nord), (967 

La pelica locale de Damprémy signale l'é­
vasion, de la ipaison d 'arrêt de la commu­
ne, d'un nommé Fernand SI..., qui ,5'e«t li­
vré à plusieurs a t tentat* aux m(*urs. Il était 
ôçrc-né mcmc-ntar.ément à Pamprémy, en 
au-êr.d&nt qu'un jugement fut prononcé con­
t re lui. 

Tr& Inaulitsnte disparition. - P. Ver, 
vlort , ouvrier d»us une choeolaterie de l 'ag, 
•giomération, a quitté -son domicile, avenue 
de la Rciu.\ depuis-plusieurs jours. L'on e s t 
particulièrement* inquiet à son égard, parc-a 
qu'il y v trais tomaiiKw à peine il voulnt sa 
«Ukider par «ôphjxie. HeiwouscWBCt, les 
voisins furent rirovgaijs par 1» forte odeur 
de gaz répandue dans la maison et réussi­
rent à rappeler le malheureux à la vie.Com­
me la misère guettait le pauvre ouvrier, il 
est probable qu'il aura voulu se donner la 
mort. 

Un magasin établi sur la route d'Ander-
'echt à Lennick, propriété de M. C . . . mar-

dévalisé par des malfaiteurs qui s'y sont l e s d i a u x j o t t M „ t t j préoédispatli-1* d«C0U 
je grande quanti té de brides et v e r t e d u c a d a v r e , l a p résence de taches 

a 1 at telage ( j e s a Q g l»yn)«in s u r ses vê t emen t s ttux-
ete dévalisé quels ftdh-^-^ipnt d*m a j f u i l i w d» s*piq, 

e t c . 
P a r 7 voix copbre 5, le j W y d 'ArtoO 

autres objets gn cuir servant 
lies chevaux. Un poulailler a 
t-fl n'ènie Irmps par ias ?61pu»s. 

A l 'aventure. — Le imine L 
-•te de la Station, a J e t t e , a disparu de son d < k . l a r a i ) e n m a T S d-ernie», l'InCTil-pé con 
domuile i-ans laisser '.le traere. 1res parent , p a b I e e t l a C o u r c o n d a m n a T h i b a u t au : 
r-,<-'!!t dnn» i!i*,e grande inquiétude. t-ravanv f n r « « à i«n«h.1 i t ' f l . 

Vol au eami?n. On a enlevé, hier soir, 
t r a v a u x foroés à pe rpé tu i t é . 

Pourvo i con t r e c e t a j r ê t a été formé 
une cher reu* ix hfas, entre 1» rue Oe fe- ^ c o n d a m n é e n oaasatàcn. S u r r ap -

r landre, ' Vict St-Gilles e t la Porte de r p o r t d e M. Masv e t réquis i t ion de M. 
-.n nroi.tdire de M. M... , rue de la \ tetoirc. J . a v o c a t _ g é n é r a J J ^ s e n s , l e pourvoi a 
:ine o^iêso ai>nj.f.^pnt pouf W fr-ifio^ qp fa- 1 

von on l}riqyps, 

W0PAT0RIUM 
Pour ccnseiin, détnïirçhes, PSS"Çi?t!*)ns, 

aa'rasssi-vous à A. WERTZ à Cie, Baulo-
var t iV Neî'rt, l*t( 5'HnSMaf, aurjaii de 10 
à 12 heures. <D36 

Gbroniqae de la ffîode 

L E S C H A P E A U X — C 0 M M E X T Ï11A>'S. 
1 0 R M E H U S E J U P E . — O U E L Q U E S 
T O I L E T T E S . 

Soyez persuadées , Mesdames, que la 
mode es t bien l a . t y r a n n i q u e personne que 
l ' on représen te ; les p lus t e r r ib les événe­
m e n t s sont impu i s san t s à lester d 'un peu 
de p lomb cette t ê t e folle. C 'es t l 'oiseau 
qui sau t i l l e de b ranche en b r anche sans 
se poser j a m a i s ; une nouvelle p reuve : 
hé las ! nos chapeaux d e p r in t emps seront 
b ientô t affreusement démodés ! Vous le 
savez, nous les choisissions t r è s hau t , p lus 
h a u t encore; eh bien, l ' è r e des calot tes 
hau tes est passée , et les c h a p e a u x d ' é té 
a u r o n t , à ce que me dit un g r a n d modis­
te, la t ê t e a r r o n d i e et t r è s basse ! Nos 
minuscules hauts-de-forme von t ê t re rem­
placés p a r des ga le t t e s don t le d i a m è t r e 
a u r a a u g m e n t é dans de t rès no tab les p ro ­
por t ions . Nous n ' en rev iendron t p a s a u x 
enoombran tes « cloches » qu i f i rent fu­
r e u r il y a t ro i s ou q u a t r e ans , non ! Le 
chapeau d'fité s*pr% de dimensions pifjyen-
ne$ e t l§s ga ï4 i t u i ' e s da |l*çurs jou i ron t 
de la p lus g r a n d e vogue . Profi tez de la 

coRfideee-s, jicfil-ijHfa, <*t adopter les « ga-
leftof », 

• * •* 

Qui p e possède pas un cos tume d a t a n t 
de l ' a p n é e passée , qui serai t encore t r è s 

présentable », ti Ja jupf p'ftVftit pas une 
étiHjitPsse telle qtrop »h mugirait? Ne 
vous désolez-pas, Mesdames, nous a l lons 
cn fa i re une oliai'inantB jupe pa rap lu i e , 
d o n t l 'é iégancç vous s u r p r e n d r a . P a r cx-
emplo, il f au t quo vous disposiez d ' u n peu 
do t i ssu; à nioipp que vous ne préfér iez 
employer, p o u r l 'm'ïang-emPPt q lK . j 0 vfti*-, 
vous s ignaler , un t i s su rayé , écossais, ou 
de te inte se mai ' i i int harnignieusement 
avec celle de la jupe à moderniser . I l fau t 
commonner p a r défai re complè tement la 
jupe; et IPPP « t r u c » consiste to i i t sim­
plement à y i n t r o d u i r e un cer ta in nom 
lire de pointes qui a u g m e n t e r o n t l ' am­
p leu r du bas.- Perrn-çttez.mpi cependant , 
Mesdames, de vous donner quelques con-
sqilrj, ba&és sur l'oxpérjence* 

N o u s coupe rons , si vous le voulez bien, 
t rois pairp*** de poin tes , de l o n g u e u r . i n é ­
gale ; l ' une a u r a âQ œ n t . , l ' a u t ï e 3Q e t U 
t ro is ième, 70 cen t imè t r e s . Ces mesures ser­
vent p o u r une pe r sonne de ta i l l e moyen­
ne. L a j u p e é t a n t plice en deux, coupez 
une fente de 50 cm à peu p r è s , à 50 ou Su 
cent, du mil ieu, et une a u t r e fente de 60 
eip a u milieu de l 'espace qui reste . 

I l vous suffira ensui te de glisser les 
pointes dans les fentes coupées, e t youf 
sprez v r a i m e n t é tonnée de l ' a l l u r e mo­
derne que p r e n d r a la jupe . P o u r te rmi­
ner, brodez, d ' u n e jolie flèche de soie 
l ' e s t r é m i t é de la cou tu re . I l est indispen­
sable de couper les pointes de h a u t e u r s 
différentes; si vous agissiez a u t r e m e n t , 
l ' ensemble se ra i t beaucoup moins gra­
cieux. Voilà un moyen p r a t i q u e de rajeu­
ni r u n costume et de suivre la mode de 
façon convenable , sans se l ivrer à des 
dépenses exagé rée s . 

* * * 
Passons m a i n t e n a n t à. quelque? toilet­

tes p lus é légantes , de ces toi let tes que les 
eireqnâtaoeea n e noua a u t o r i s e n t g u è r e 
h por te r , mais qui c o n s t i t u e n t c ependan t 
un p la is i r des yeux. A ce t i t r e , je vous 
décr i ra i une for t jol ie toi let te , po r t ée 
pa r Mlle Georges, dans l ' é m o u v a n t e co­
médie, .de Kistçniaekers « Le Marchand de 
bonheur :>, 

L a jupe est formée de d e u s vol&ptp de 
tu l le upir , d ' à peu p r è s és» l« l ongueu r , 
A quelques cen t imèt res du bord , un blaia 
violet soul igne l ' our le t . J u p e t r è s ample , 
t r è s courte . Le corsage de taffetas no i r 
recouver t de tu l lg b r o d é s 'ouvre j u s q u ' à 
l a ta i l le s p r u n gileb da dentel le n o i r ^ 
croisé. Un grosse ruche de tu l le noir re­
monte le long de la, n u q u e et est re tenue 
p a r une é t ro i te b a n d e de taffetas no i r : 
su r les épaules , un dentel le noire re tenue 
p a r das b ia i s vielet» erojsésj l a rge ccin*. 

t u r e de taffetas violet. 
C 'est une toi let te des p lus dist inguées 

e t que Mlle Georges p a r t e le mieux du 
monde . A l 'acte su ivant , la même a r t i s t e 
po r t e un oharn ian t deshabi l l é , compose 
d ' u n e jupe formée de vo lan ts de tu l le 
b lanc plissés e t d ' u n blouson de soie sou­
ple rose, à basque froncée. 

Le corsage, t r è s ample retombe sur les 
b r a s e t forme la manche; l ' encolure est 
ga rn ie d ' u n plissé de tu l l e b l anc . L 'en­
semble est d ' une g r a n d e fraîcheur. 

P f l J M R Q S E . 

é té re je té . 

NÉCROLOGIE 
On nous p r i e d ' a n n o n c e r l a m o r t de 

Mme veuve l imile Stuyclç, décédée à Bru-
.valles le 11 avr i l , rue du Pont-Neuf, 18. 
Le serv ice auira l ieu le vend red i 14 cou­
r a n t , à 9 heu re s , à l 'église du Béguina­
ge . I l » a r a suivi de . l ' inhumat ion a u ci-
m^tièpei d* Bj-uxi&iles, 

A Ellezeites (Tau-FWisi-BXvj-erat de mou­
r i r , M. Cambie r , oonsci l ler communa l , 
t rèe es t imé dans t o u t e la région p o u r sa 
ph i l an th rop ie . •; 

BOURSE OFFICIEUSE DE 
BRUXELLES 

Gbfoniqae Jadieiaire 
B U DflAME D A N S L B L U X E H B O U B G 

l* 1T féwieT 1016, El ise Bovir , domes­
t ique de ferma chez le c u l t i v a t e u r Mago-
t i a u x , d e Menugou t t e , é t a i t a l lée e n com­
mission à Warn i fon ta ine , qu ' e l l e quit ta, 
seule , le soi r , a p r è s avo i r refusé d ' ac ­
c o m p a g n e r Thibaut*, qu ' e l l e r edou ta i t . 
Jje su r l endema in , l e s sqaurs d 'El iea t r o u -

fioanoe du 18 avril 
Cours de 11 1/2 h e u r e s : Tamgauyika, 

C6 1/2, 03 3 /4 ; fond. Lacou^t , 42Q, 425, 
•iSQ; Ka-saï 1/100, 71, Tl 1/81 e«P- l * -
court,* 420, 425, 430, 435 ; div. S imka t , 
-1£0 A ; ord . K a t a n g a , 2331 A ; oa.p. H*elio-
poJis, 118 1/2; div. Hel iupoi is , lôO, 160; 
div. Bruxel lo is , 775; div. O u t r e m e r , 104 
P ; Ea ine -S t^Pk i r r c , 1200 A ; B a n q u e de 
Bruxe l les , «30; cap . Confina, 70; oa*p^ 
Simka.i., 97 1/2, B-3; Lujar , 670 e n v i r o n ; 
Jhuid*.P4**anS'tl', ICQ, 95 ; c a p , Union Mi­
n iè re , 11S0; Mét ropo l i t a in , -HO A ; P a r i s 
T r a m , 200 P ; <,'«!. H a u t - C o n g o , 500 A ; 
div. Lamipu i r do Toula . .15.5 A ; P W t ds 
Késorve, Û450; Russo-Belge, 1675, 1690; 
Sonna-h Kubrber, «O A-

N . B . — A signifie <: cou r s a r g e n t ;> ; 
P , veuï d i r e « w u r s papjei* v. E.JÏ , 

Tirage des Emprunts 
V I L L E U ' A S V E K S 

E m p r u n t de KIO.000,000 frarnes (1903) 
78e t i r a g e a u s o r t — 10 avr i l 1916 

30 série», soi t 750 obl iga t ions , reiub<jur-
sable§ -à ppJ'tir d u 1er mai 1916 e t à p r é ­
sen te r avec Le coupon n . 13 a t t a c h é , 
g. 33962 n . 1S, r e m b o u r s . na.r fr. 10,000 
g . *503 n , 10, » L0O0 
S. 35661 p . 9, » 500 
B. 6558 H, 1©, " » 250 
S. 29234 n . 21, » 25Q 

Les sentes su ivan te s s o n t r emboursa ­
bles p a t 200 francs : 
S-10572 n.23 S.1&W9 n- -t S,16143 n.17 
8.23612 n.22 S.29234 11. 9 S.35242 n .13 
8.35661 n . ô S.36154 11.25 S.37737 n. i 
S.37737 n*.ll . 

Les sé r ies su ivan te s s o n t remboursa.-
liles p a r lôO f rancs : 
S- -508 n.15 8 . -1462 n,!S S . 8727 n . l l 
S-10572 n. 9 S.105*72 n.10 S.10572 n.14 
8.10572 n.16 S.13246 n.10 S.16143 n . l l 
S.17231 n. 9 S.17231 n.17 S.20186 n.24 
S-gai^l n . g S.?-1S33 n. 5 S.24^63 n.2,3 
8.25751 n. 4 S.36154 n. 8 S.36154 n.22 
8.397S9 n . 5 S .39789». B 

A Voxcepi icn d e s n u m é r o s spécia le­
m e n t désignés c i -dessus , les sér ies sui-
\aa.ntee son t romboivesables p a r 110 fr. : 

Ô08 1032 4452 5019 C553 8727 1057? 
12409 13246 1S143 16759 17231 20186 21514 
mU 3^963 357al 2S612 29234 30Ô81 30621 
3Q8Q8 33£ai 33933 SÔ242 35661 06154 37^17 
37737 39789 

V I L L E D 'ANVEnSi 
E m p n m t de 18:l,410.0f<> franc» ((S87) 

164" t i r age a u -sort*— 10 avr i l 1918 
120 séries, soit 3,000 ohligations, vembain--

sablœ à partir du 1er juillet 1916 et à préi-
senter avec le cotit>on n. r^O afctaehé : 
S, S8»W n. \5, vextxn, par fr, 10,000 
3. 36107 v.. 18 1,000 
S, 22943 n, 4 500 
S, 3913 n* 21 330 
S. 24304 n. 10 350 

QUligation-s remboursâmes nar 150 fvane&: 

S. 6342 n, 16; s. 70PO n, ^Sj -s. 11729 n, 0 
a, 13809 n. 92: s. 21707. \x. 7; s. 2318Q n. 13 
%, 5*5979 n. 1; s. 3S708 n. 17; s. -l'.JTH? n, 4 
s. 43399 n. 10; s. -I33-Î0 n. 2*5; ... 16290 n, 9 
s, 49684 n. 16; s. 51930 n. 29; «. 55522 n. \f 
:*-. ."G5J0 n. 20; s. 588S6 n. 3; s. 61310 n. 98 
s. 61679 n. 22; s. 61*166 11. 2. 

4 'êjcetmpn des numéros spécialement -dé­
signés ci-dc*Sifu*s, les -séries suivantes stf»! 
vemhoOTïr,hle*s par 110 flancs : 

524 1147 1621 1876 2-392 321.3 3?51 
4914 6329 6342 7090 7399 7669 9071 
983Q- 9893 l i m 11789 U W 9 12951 1299*7 

"13609 13793 13S23 14183 11919 14893 Î53W 
15577 16457 16381 17-SS3 19493 20234 2039P 
21669 31707 23913 33170 93188 24304 24-149 
2Ô532 25723 25979 263C-1 27608 23130 2827S 
OS/m 38891 30213 3 3 5 » Srl38S 35918 3610? 
36543 3S7C8 383C5 39438 401S7 40737 41524 
41534 42279 433G9 44133 44304 44340 44362 
447S1 45-361 45386 «3368 46$«) 4C8S4 -4GSÔ2 
47511 48253 48161 48582 -16950 4»371 50525 
51756 51920 52594 5-4258 54371 53230 55522 
56334 5S540 58S96 59723 60145 60931 613-10 
61679 e-2?25 62523 62735 63009 63323 63770 
64313 64466 ©5899 65239 0B62S fiOSËS 67374 
63047 «S191 708*58 710)0 718CO 71931 73257 
73364 

— . - . . - " i « * « , 

Les Sports 
POOTBALL 

T O l ' B N O I H A N D I C A P » K C H A l t l T E 
Dimanohe prochain s» jou«ront le» mat^ 

cbes 8ui*.*ants pou r la neuvi-jine jouroé«. du 
TourDi i hand icap de charit-j : Qa r ing C 

va ien t ®«n c a d a v r e da iw la -sapinière d e ; B . - S . C. Ander lgçht ; Rac iug C. B-Ucc le* 
la F i n e t t e . L ' au tops ie ne révé la p a s j Spo r t ; SSchaerbeek Excelsionr-Uni 'on S t 
moins d e 41 b lessures faites avec 'uu in- Gilloïse-
strunM^nt t r a n c h a n t . Th ibau t , qui probes- -—. 
te d e son innocence, a déjà «ubi p lu- C Y C L I S M E 
s ieurs condamna t ions p o u r a t t e n t a t s à A BOOM 
la p u d e u r e t pouir vols. I l fu t a r r ê t é . Le 16 avr i l a u r a lieu a u vélodrome de 
P a r m i les g raves présompt ions r e t enues Boom un g r a n d P r i x de Vitesse et unb 

chand de charbon, rue d'Allemagne, a -ft-é c o n t r e lui , c i tons son a t t i t u d e p e n d a n t course de fond de 90 ki lomètres . Lea cou­

reurs suivants participeront à cette réu. 
nion : Van Bever, Spiessens frères, Van 
iBgelghem, R e n a r d , Debeldefy Apostel 
Van Dae le e t Van Camp-

V<|os luxe hQm.-.clam., IM, r, 0ol|t6»«|x.(979 

JEU DE BALLE 
Al P-VRVI8 8.11NT-W0CH 

Bésuiitats d*?s lu t t e s de l a secondie j o u r 
née du toaurnoi p o u r é q u i p e s d e seconde 
ca tégor ie : 

1™ l u t t e : Pe lo te P lage (Moerman) ba t 
H a l ( J acmin ) p a r 7 ie>ux à 3. 

2" l u t t e : Chape l le b a t Schae rbeek (Ri­
ga) , paa- 7 jeux* à 6. 

Décision : Chape l le b a t Pe lo te P lage 
i » r 10 j eux à 9. 

Lund i 17 av r i l , à 1 1 2 h . , g r a n d e lu t t e 
de is-eco-nde spéciale* e n t r e les fortes par ­
tie»; de Curcghem (B.rélmrt-Stce'p), Sa-
bjon (Bodaiigc) e t l i t t e rbeek (Lcmaî t re -
p e l a l i e u x ) . 

BILLARD 
C O U P E D E L ' O B O L E 

Comme nou^ l ' avons annoncé , le fa­
meux match d e demi-finale s 'est joué 
mard i de rn i e r à -s*. Brasser io « Au Pe t i t 
Village », rue St-B.oniface, 16. — Lea 
daiix "neaus joiipurs que sont MM. L o u i s 
Maasftït et Chr i s tens , se sont d i spu té s 
ivriquroii dernier moment , la pa lme qu i 
duit le:; classer pou r la Coupe de l 'Obole , 
La foule, t r è s compacte , qui ava i t t e n u à 
assis ter à oe beau ma tch , fit une vé r i t a 
ble ivarion au jeune va inqueur , LOUJB 
M a s s a r t . Au jou rd ' hu i , jeudi , à 7 heures , 
deuxième demi-finale e n t r e M. M. Van-
dere ls t et Delpor te . Ce t te a u t r e p a r t i e se­
r a non moins in té ressan te é t a n t donnée 
la va l eu r des deux adversa i res . 

Avis a u x ama teu re de belles jou tes au 
bi l lard. (Cadro de 0-3). 

UN t ' Q N C O L K S DE 2» CATEGOBXE 
L u n d i soir a oomnpenoé au café .". Léo-

poldvil le », btnilevai^l Léopc-ld I I , im 
concours *;rTi't*re quatre* joneui-s d e 2° ca­
tégor ie , MM, !L'ébai;t, Mheeon, Lve r s et 
B e r t r a n d , en 400 poin ts , a u c a d r e de 30. 
Le v a i n q u e u r recevra* un superlx- ob je t 
d'arfc P-V ilj>. firme de Soe'Sc-Brochard. 

Késu l ta t c?e la* 1" por tas : M. Eve r s , 
ICO uqdnl'S e n *53 repr i ses ; moyenne 7,52 : 
pllus f e r to i sér ies , 39, 2à9, 27, b a t M.BtMf-
tiaaKl, Xil poirets en 53 refirises ; p lus 
(orrtes ' ïé ' r ic^ 24 e t 20. 

L X M A T C H A L E V B E 
Samedi a. eu lieu, d a n s les locaux do 

Ja r ^ d é t é « Amioitia) », à Loyde, une ren­
con t re e n t r e le champion belgo tle b i l la rd , 
H o r e m a n s , e t le professeur de b i l l a rd 
connu. Smith . Le match s 'est joué s u r 
b i l la rd d e S.nv 60. La p a r t i e , ' d e 400 
poin ts , cadre 35 cm., a é té te rminée p a r 
le Belge, en 13 séries, avec des m a x i m a do 
88 e t 74 carambolages . Smi th a fai t 201 
en 1? séries, avec m a x i m u m de 60 poin ts . 

Avis de Sociétés 
BA>*Ql 'E D E B R U X E L L E S 

(Société anonyme) 
Siège social : 62, rue Boya le , Bruxel les 

Le Conseil d ' admin i s t r a t ion a l 'hon­
neur de faire savoir a u x ac t ionna i res quo 
l 'assemblée généra le o r d i n a i r e , prévue 
p a r l ' a r t i c l e 31 des s t a t u t s , a u r a lieu le 
jeudi 37 avr i l 1916, à 1] heures 1/2 du 
mat in , au siège social . 

O R D R E D U J O U R : 
1. R a p p o r t s du Conseil d ' admin i s t r a t i on 

e t du Collège des commissaires sur 
les opé ra t ions de l a Banque , pendan t 
l 'exercice 1915; 

2. P r é sen t a t i on d u bi lan e t du compte de 
profi ts e t pe r tes . — R é p a r t i t i o n des 
bénéfices; 

3. Décharge a u x a d m i n i s t r a t e u r s e t com­
missaires ; 

4- Nomina t ions d ' a d m i n i s t r a t e u r s et de 
commissaires . 

Tou t p r o p r i é t a i r e d ' ac t ions a le droi t 
de faire pa r t i e de l 'assemblée généra le ou 
de s'y fa i re représen te r p a r un m a n d a ­
ta i re membre de l 'assemblée. (Article 3t£ 
et 35 des s t a tu t s ) . 

Dix j o u r s a u moins avant* 1» réun ion , 
les ac t ionna i res doivent déposer l eu r s t i­
t r e s au siège social, où il leur sera déli­
v r é un récépissé qui , a u x t e rmes de l ' a r ­
t icle 32 des s t a tu t s , t i en t lieu de ca r t e 
d ' en t rée ; les récépissés nominat i fs , dél i 
vrés conformément à l ' a r t ic le 12 des s ta 
t u t s , serv i ront à cet te fin. 

tmtso» 

VILLE DE BRUXELLES 

PAR MINISTERE D'HUISSIER 

Vente publique 
de 

Très Beaux îiers 
Objets d 'art , Bronzes, Marbras, Porceiainsa, 
Tableaux, Pasteïs, Meubles araief», oie. 

205, RUE ROYALE, BRUXELLES 
(près le .Tanlrjïi Kitanirpie) 

Lundi 1^ avril, à 2 heures; de relevée^ i! 
sera proeédé à la vente des incnblcs et ob­
jets suivent,* : 

PJiisic::.r« t rès beaux mobilier» de «alon, 
de style Loais XIV et ];»«»*, XVI en botï 
foré et en vici:\ tv,**,*-***-. ttnieittp i t i soie bro­
chée et ei, velours de Gènes; table bois 
-culpté. vitrines, giacca, #11 nit-.ircs de vhe-
.-ninée; lustres à l'électricité, coinnso-tes, co­
lonnes. Riche mobilier de saille à manger 
l,ouis XVI, acajou cirt', a,*c bi-onies, mobi­
lier de bureau U»»tre au complet, en aca­
jou, avec applique.-! en brorizc; mobilier da 
saloq Empire, ltt-stre Gt garniture de chQBai-
née ass-ortie; riche mobilier de ebanabre ii 
coucher Louis XVI en ritronviietr avec or»e-
aients eu bronze donj, en M.-*jou cire avec 
broazes, et antr-eï «u noyer e t acajou; m 0 -
bilier de {-.imair, de cabinet do toilette, bon, 
loir, poreekiin-e»:., orlotauz, cliver*** au t re - mo­
bilier? pour salons, salîtes à u«ag«r . 

jJtcwhfes de factajiie; p!-u.-ienr<> tr&j beaux 
tjroïwt*;, rmarbioi, ^urcelsines de Sèvres, va­
ses en uiartyr*e, garui tmes de cheminée, car­
pettes e t divers autres objets t rop long à\ 
détailler. 

EXPOSITION PUBLIQUE ; -jamedi 15 
avril, de 2 à 5 heures; diisanthe 16 avril. 
de 10 à 6 heures, et le jour de la vente ju«- ' 
qu'à midi. 

Au e^nptant , t a p . o. dt frais. (1005 

VENTE PUBLIQUE 
D'UN 

Important Mobilier 
* J f " * * ' «* aWW, à 3 heures (E. C )', è* 
• Hôtel des Ventes « A la Bolla-Mère, 46-48 
"ue de Stassart, à be l les . 

(Voir détails .Progrès , du dimanohe 9 «t 
jeudi 13. 

Exposition ! Samedi 15 «vri], de 10 1 1 h 
r-t de 3 à 7 h. (E . C ) . Dimanche 16 av ' 
te 10 a 1 e t de 3 à 5 h. (E. C.) 

avril, 
(987 

Spectacles,Concerts.etc. 
OLYMPIA, — «Cœur de Moipoau*. t e | W i , 

ne devant des sallos combles ^>n» série de 
représentations particuliètfeœot br i i lwrt^. 
Aujourd lut, jotxli, matinée ot spirée 

SALLE P A T R I A . - Dirpanche 23 avril 
(,faq"PS) -" ,9 h-' , t o Malade In^iwke». 
M. Chôme dira de** Fables de La Fontaine • 
c a t i o n tous les jours, 4e 4 à 7 h., à l t t 
=alle Patr ia, 23, rue d*y Maia i» 

-MOLIERE. _ .U Marchand de B » 
heur, poursuit -sa brillante carrièaa ««• la 
scène du* ilolière. 

CYCLE MOLIERE. _ Pour rappel, a , t-
,ourd hui, jeudi, a 4 b . , dernière.de l'«Eeolo 
:les M a n s , e t le «Mariage fo roé, 

WINTER-PALACE - Aujourd'hui jeudi, 
en .soirée, irrévocablement dernière repré­
sentation de «Los Eotirchambault, 

PRADO (Molenbeek). - J f a * à Sévilte 
rame espagnol; Sous l 'étreinte du Serpent, 

irame; Le Viens Monsieur dxi Ctaquièmo, 
-Uame; La Vengeance de Patachon, comique 
Manœuvre de» Pompiers américains, docu-" 
uwntaire; ,-. «y >f. 

W A R C H T F I N ^ ^ 
BOURSE DE PARIS 

Séance du 11. _ R e n t e F t a ^ » ^ 3 c 

^ . 4 0 ; Idem 5 p . c „ jja.15; B u s a 4 p . J 
1S8S) coasolidô, 6S.a.5; Uns*, 3 p c 1898 

i-™ --sm5 ?; "'; 1906- • " * KubSO'4 va, 
•AU, 10.M; JSstdnenre espa^rwlo, 4 p. c 

J4.90; Portugal 3 p. <.., Ô9.3Ô; Turc iwlià, 
1 p. c , o , ; Banque Ottomane, 442- Crédit 
.-yonnais. 1015; Rio Tinto, IM-i; Ri-Unsfc, 
*lo: Lianosotv, 279; Lo Xapbte. 'Uà; Toula, 
*.0S-1: Sue,, 5000; Uakou, 1375: Cape Copper, 
1 ;d.*>0; China Copper, 330; Q W , Copper,606; 
Tnars,.., 119; B e Beers, 301; RU Bd Mi ,«s , 

COUBS BU CHANGE. - Parip 11 -
i-«îv:Uer3, 2S.6Ô; Now-ycu'k, ti.01 ; Peteru-
Ê'rad, 18»,50 ; I t a l i e , 91.50; Sui-s&e, H a ô O -
Espagne, ÙSl ; Ho l l ande , 960; Copenha^ 
Sue, 1S0; Christiania*, 1S1 ; S tockholm, 
181. 

BOURSE DE LONDRES 
beance du 11. — CVntulidés ïiiaWs» 3 1/2 

p. c , 57 1/8; Argentin -I p. e., 1900,. 6 8 a / s l 
Japon 4 p. c , 69 1/2; Japon 1905, 4 1/3 p e 
» « 9 î Portugal , 3 p. c . , 5 1 1/2; ViueUy, 
•> Ki-i P* 0., 62 7/8; United St. Steels, 88 a/4 

COURS DU CHANGE. - ^ S 
•heque, 11 23 1/2; Amsterdam, à trois mois; 

£ • £ ' t i a"' iS ' C ! ! è q U e ' 2 8 ' ? 6 - â t r o î S «"OÎB, 
-J.2d;^ Petrograd, 1-55 1/4. 

M E T A U X . — A r g e n t e n bar;neB,2g 13/16 

BOURSE D'AMSTERDAM 
•iiT^Z d \ 1 1 „ a v r i J - - Ivndxœ, flor. 

x-i 1 / i ; , B w , l n ' f W - « - « » ' l / â ; P a . 
r« , fl. » . J 6 ; Suisse, fl. 45; Viettae fl 
1 i V ; ; S toc l*<> ;*1» «* 8L23J Copenhague, 

n^tttt^ aux ,,"icaux * chanBe : 

BOURSE DE ROTTERDAM 
be.anee du i l . — Londres , fl. 11.12 l / g -

Beatai , fl. 41.85; P a r i s , fl. 35.65. 

BOURSE DE BERLIN 
ïxtf-neo du 11 ;»vril. - N c w - Y w k , dol­

la r , a-47; P»}*î-Bas, florin, 23& 3 / 4 . l > a . 
i T a , r , k , ' ™ m o n n e . 1 5 9 3 / - 1 ; Siwdc, c o l o n n e , 
lui» u / , ^ J \ a n e g e , couronne, 159 3/4; Suisse, 
Fr. 106 7/8; Autriche, oouronne. 69 05- Rou-
^ J ^ f f l ^ Bulgarie, leva, 78 1/2. 

Institut Philotechnique 
Fondé e a 1902 

Enseignement Oral et p«r Cwresponaanoo 
Langues vivantes. - Reprise des. cours 

oraux: allemand, flamand, anglais, n i » . 
le >o avril prochain. — S'inscrire jus-
qu au 23 courant : 8, rue Eugène Varheg-
S.en (pi-es des avenues Albert et Ducpé-
•^Si*StGilles":Bl'uxeI,e,3• • (982 

« uiAutK nt_, € a r e Midi et Bourse : 
V Mais. rent . 83, 5d Hainaut, pouv. aus­
si serv. bur.j ' * Magas. Bd Hainaut, 93, 
sor t . r. e»serne. Prix guerre. S'ad. 49a 
rue dea Petits-Carmes. (930 

Actionnaires de la C O M P A C N I E D U 
CQNCO BELCE lisoi I' « INDICATEUR 
BOURSIER n du V mars donnant une 
carte représentant les concassions de cette 
Société. Service à l'essai sur demande adres­
sée s tga, Boni, du Hainaut, à Bruxelles. 

(871 

L SLAGMEULDER 

i 

Agent 
de 

change 
I M , Bd ANSPACH, 184, BRUXEL1.6S 

Paiement de fous coupons des pays neu­
tres, y compris échéance d'avril 1916. _ 
Céduies, Dominicains, Espagnols, S u s ­
ses, Roumains, Venezuela, Argentins. 

Vérification gratuite ds tous les nu­
méros d'obligations. 

Acheteur : Katanga, Tanganyika, Bra-
zillan, Union Miniers, Lacourt. (999 

L. D0RMAN 
Agent de change agréé 

47, Place Sainte-Catherine, Bruxelles 
A C H A T E~T~ V E N T É 

de valeurs bur&t-s et «frangeras. 

C o u p o n s : 
Brésil, Danemark, Espa£n8, HollatWe, 

3uèd», Cédutes «rg-natwB, Vet» Japenais . 
BadaiQî, Jftfft* U'Eapsans, ecbéaw 1 avril 

1916. sent négaciabiga aàs à présent. ' 
Renseignements financiers g ra tu i t s . 

Ouvertures ds oemptes-courants. 
Avalises sur titres. 

ENVOI SUR DEMANDE DE LA LICTE 
DES OFFRES OE VEUTE ET Cl ACHAT 
DE TITRES. 

(038 

I 

- ' 
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L l PRe«KE» 

Savon Gerire Marseille 
^ ^ (889) 

EN CAISSES DE 200 BRIQUES 
MARQUES : S U P R E M A ET M O U S S E T T E 

DIRECTEMENT A LYSINE 132, 8QUL. DE LA SENNE, BRUXELLES 
Offre spéciale pour comité de ravitaillement 

les Spectacles dç ce soir 
(13 AVBIL) 

GAITE. — 9 h.La. Daine de chez Maxim's 
FOLIES-BERGERE. — 8 1/2 h.: La 

Chastne Suzanne. 
PALAIS D E GLACE. — Relâche. 
MAISON D E VERRE. — 9 h.. Vous per­

mettes t... 
OLYMPIA.— 8 3/4 h.: Cœur de Moineau. 
SCALA. — 8 3/4 h.: La Revue. 
A L H A M B R A . — 8 1/2 h.: Allerzielen. 
MOLIERE. — 9 h.: Le Marchand de 

Bonheur. 
WINTER-PALACE. — 9 h.: Les Four-

ctutiuba-ult. 
CINEMA D U PROGRES, 17,rue du Pro 

grès. — Tous l e i jours, séancea per 
manentes. de 4 à 11 heures. 

V I E U X - B R U X E L L E S . — 8 1/2 h.: La 
Divorcée. 

BOIS-SACRE. — 9 h. : Lee Avariée. 

m-

ON DEMANDE BONS COURTIERS 
EN PUBLICITE. ACTIFS, SERIEUX. 
FIXE ET COMMISSION. SE PRESEN­
TER ! PUBLICITE CARREN, 14, RUE 
NEUVE (1er étage), DE 10 A 11 HEU­
RES DU MATIN. 

Becs de lampe I 
carbure. Dlspo-| 

nibles et à livrer. 
Pr. réd. Th.Thlele 
Arlon. (10061 

Consultations 
J uridiques 

Contestations 
entre locataires 
et propriétaires. 

Renseignements 
sur Moratoriurm 
Arrangeai, d'af­

faires. Recou­
vrements,Bilan s 

Concordats. Te­
nues de livres. 

Mise à jour de 
de comptabilités 
embrouillées.etc. 
Consultations : 

2.00 francs. 
Contentieux : 

11, rue Crélry, 
10 à 12 et 3 à 5. 

(804 

NE LOUEZ PLUS 
lécha uds à gaz, 
plusieurs occasions. 
Stomp, 10, rue des 
Vierges. (709 

m Messageries par Route 

BRUXELLES - W1ÏRE - GEKBLOUX - IUMUR 

LÉON DEBLED 
DJPARTB 

, M , ru* d'IdalM 
BRUXELLES 

Laa Mardis at Vendra** 

COMPTOIR D'ECHANGE! 
Avoz-vous quelque ohote & vendre? J 

VENEZ NOUS VOIR (8*°-* 
«1, rua dt Laeken, 42, BRUXELLES] 

A LA GRANDE MAISON 
(PETIT LOUVRE) 

Plaça LéopaW 
NAMUR 

•t £*?.rnedlc 
(681 

La Société îles Fabricants de Cigares Réunis 
assure le public qu'il n'y aura plus aucun retard dans ses expé­
ditions, de n'Importe quelle quantité et délivre toujours comme 
échantillon une caisse de n'Importe quel des 12 formats diffé­
rents de sa fameuse marque 

VIOLETTES PRIMEROS 
tous tabacs authentiques, bien clairs, satisfaisant le fumeur le 
le plus délicat. 

M, RUE DES PLANTES, 42 (Care du Nord). 
Firme existant 28 ans dans la môme maison. 

N. B. Agents actifs sont demandés. '(876 

FLEURS 
PLUMES . 
FANTAISIES 
SOIERIES . 
RUBANS 
CREPES 

D E M A N D E S 
D'EMPLOIS 

Jeune 
ch. pi. 
Ecr. E 
blicité 
Neuve, 

homme 17 a. 
voyag. 

. P . 38 
Carren 
14. 

Homme hon. 
pi. ou repres., 
prêt. Ec. H. I 
14, r. Neuve. 

com. 
. l'u­

rne 
(7150 

dem. 
pet. 

. R., 
(563 

On dem.représ.p. 
papeterie Brux. et 
prov. 22, rue de la 
Paille jeudi et eaim. 
matin.' (B-461 

On dem.représ.p. 
tmprim. et timb. en 
caout. 22, r. de la 
Paille jeudi et sam. 
matin. (B-460 

Gros - Acheteur 
• Costumes hom., à 
vest., b. payé 10 

là 15 fr. le cost., 
Ich. à o., s. à m., 
llinger., chaussur., 
jobj. d'art, ant. et 
|t . rmarch. en solde, 

fond greniers, cav. 
Louis Debelder, r. 
Blaes, 84, Bruxel­
les. (808 

ire dem. t . conf. 
oél. âge m. dem. j . 
ou à gag. cond. mo­
tet Ad. T. r. Ch.-
Quint, 28. (B-451 

Dorh. t. conf. cél. 
âge m. dem. i. ou à 
gagea cond. mod. 
H. T. r. Charles-
Quin*, 26. (B-44 

LIngèra dem.tra­
vail on journées.2-3 
rue Mérinos. (B-40 

Tailleur dem. ré-
: parât, et retoum. 

pardess. 117, r. de 
la Poste. (B-36 

Liège. Voyag. d. 
représ. art. alim. 
Beau Mur, 69. 

(B-463 

Veuve tr. honor. 
et de conf. dés. pi. 
inénag. pers. s. ou 
fre quart. 1res réf. 
Ecr. L. r. de Ri-

. beaucourt, 52. (1279 

Jne homme dem. 
trav. de bar. Ecr. 
S. M. Pub.' Caj-ren 
14, r. Neuve. (B464 

0 F F K E S 
D'EMPLOIS 

EMPLOI 
UFPPLEXENTAIRE 

On dem. personnes 
honnêtes, instruites 
actives, appartenant 
à la bonne bourgeoi­
sie et habitant cen­
tre agricole (oonv. 
spécialement i MM. 
les fonctionnaires). 

Ecr. à M. deSmet, 
148, boni. Anspach, 
Bruxelles, en indi-

' quant âge, profes­
sion et réf. Aucune 
caution à verser. 

(872 

On dem. placier 
vis. ép ie , lait. etc. 
p. Brux. et env. 23, 
r. dn Page. (B-43 

MAISONS ET 
À P P A B T E M . 

MEUBLES 
Fabrique oéd. part. 
ch. à c., salle à m. 
Prix déf. t. concur. 
168, rue de Laeken. 

(839 

Jolie petite maison 
de rent. av. gr. jar­
din, prix tr. av. A 
vendre de la m. à la 
main. 15, avenue du 
Préau, Etterb. Vis. 
dim. 10-12 h. (5077 

CAPITAUX 

J'ACHETE 
très cher le mercure 
l'aluminium, le cui­
vre, les fonds de 
couleurs, de vernis 
et d'huile, les dyna­
mos hors d'usage et 
tubes de couleurs 
et d'encres vides. 
183, rue des Tan­
neurs, 183. (867 

, _ . 100 kg fr.0.00 
° E » - r a f . , gr.et fin 
1000 k. 67.50. Mais. 
Esp. 24. pi. Bara. 
On ach. sacs vides. 

(890 

Vieux Dentiers! 
MEME 

BRISES 
vieil or, 
brillants 

Argenteries 
sont achetés 
aux plus 

MOTS PRIX 
100,bd de la Senne 
29, r.d. Cr.Carmes 

57, rue Van Oost 
(815 

I I
nrtp Salle à m.ch. 
U >U. à c , faut. cl. 
sac ar., garnit, ch. 
Sal. L. X V I , noyer 
r. occ. 37, r. d'Or. 

(966 

A vendre de suite 
un panier Champa­
gne 50 bout. rmarq. 
«Précresse fils». Adr. 
offr. av. adr, B. K. 
30 bur. du i.; (992 

Fabriqua de 
Chapeaux 

pour Dames 

DEMANDEZ LA SUPERÇE 

— I L L U S T R A T I O t*' 
H O L L A N D A I S E -

" HIT LBVEN „ 
Chaque numéro contient au moins 

30 photos d'actualité. 

30 CENTIMES LE NUMÉRO 

Nombreux capi­
taux à placer sur 
bonnes hypothè­
ques a partir de 
4 1/2 p.c. Rentes 
viagères, etc. — 
Sonnes condlt. 
Ecr. X. Y. Bur. 
du Journ. (6037 

Excellente aubette 
à louer, chaussée 
d'Ixelles, pr vente 
article queje. Ecr. 
Agence Carren, rue 
Cranz, 100. (251 

RENTIER achèt 
et paie pi. cher que 
part. ail. vieux meu­
bles, cuiv., f. gren., 
etc. Ecr. Bruis, 79, 
r. Van Artevelde, 79 
9 à 10 h. m. (1004 

Prêts hypothécaires 
tous rangs, villes et 
prov. 160, av.Marie 
José, Cinq. 3-6 h. 

(868 

0 I V E 8 S 

I
Oii demande dame 

ou demoiselle in-
tell. pr- représent, 
produits industriels 
Ecrire J. 115, bur. 
du journal. (862 

Stoppage 
Retournage : 

Pardessus 10 fr. 
Costuma 1* fr 
S A U B L E NS 
143, eh. de wavre 

(78P 

Machine a éerlre 
Franconla, éor. vis. 
toute neuve, à peine 
servi 2 m. A v. 200 
fr. S'ad. Pub. Car­
ren, 14, r. Neuve, 
Bruxelles. ' (5021 

OCCASION 
Robes et Toilettes 
d'Eté, Blouses. Rue 
du Chalet, 14, St-J. 

(953 
p *. •t4f_tmj6tn,r.''txr~' "• R V ? - V * *J XKttt* 

Poules Protluisezj 
^iJî i i ivous-me-
me à b. marché la] 
msil. nourr. pour! 
ponte pr mach. à 
râper I. os. 147a, 
ch. Mons. (959 

"""CRÉDIT 
Mobiliers en t. g. 
Quai, prix 6ans con-
curr. Dép. fabrique. 
61, rue de l'Educa­
tion (Pte Fl.) (962 

Siroprs ïniiï* 
garanti à l'analyse: 
—Vieux Système de 
Hervé. — Disponi­
ble sur place. — 
Biscuits militaires, 
Savons de toilette, 
Bougies, Veilleuses, 
Savons mous et de 
ménage. — 27, rue 
de la Caserne, 27. 

(Midi) (953 

A vendre d occasion 
Machine à boucher. 
Filtre à eau. Camion 
pour brasseur-liquo-
riste. Rue Van Ooet 
30. (71_4 

Beau mobilier sali 
à uiang. et ch. à c , 
presque neuf, à v. de 
la m. à la m. Bnnes 
oond. 73, av. d'Au­
derghem, Bruxelles. 

(1030 

Poudra pondeuse, 
cert. 1er ordre, rés. 
cert. réd. 50 p.c. sr 
prix antér. L.C. 14, 
r. Neuve, Publicité 
Carren. (9020 

AGENCE 
CARREN 

JOURNAUX - -

ILLUSTRATIONS 

RUE DES BOITEUXJ 
22 

BRUXELLES 

DAME 
vend pour cause 
de guerre : Ta­
bleaux et œuvres 
d'art. 73, rue Bo­
tanique, ir étage. 
Entrée direote(972 

PETRIN de bou-
iang., en fer, à v., 
et. nf, 65 fr. Aven. 

Chazal, 116. (944 

Suppression du 
graissage 

par l'emploi des 

PALIERS 
A BILLES 

pour transmissions 

Faites Rép rervos Machines à ùatidre 
à la Maison L. BARATTO et Cie 

19, rue des Fabriques, Brux. 
Rép. mach. de tout, marques 
Aiguilles, etc. 

(879 

Maison H. SWEERTS BALTUS 
g, RUE DES CRANDS CARMES, 8 

Vente directe du fabricant au consommateur 

FUMEURS! 
Favorisez le travail National ! 

Demandez dans les meilleurs 
magasins nos marques de cigaret­
tes les plus avantageuses de n'im­
porte quelle fabrique du monde. 

« H A M I D I E » 
de 2 francs à fr. 0.50 la boîte de 

20 cigarettes 
Boîtes de 100 et 50 à divers prix. 

«SPLENDID» 
tabac turc à fr. 0.35 la boîte. 
« LES PARISIENNES » 

extra longues à fr. 0.35 le paquet 
petites à fr. 0.30 le paquet. 

LA NOUVELLE HONGROISE 
fabriquée depuis 1903! 

la plus imitée, même prix que les 
délicieuses « Parisiennes » 

« JEF » 
article de grand réclame 

la boîte de 10 cigarettes à fr. 0.10 
et la boîte de 20 cigarettes à 0.20. 

! Avec bout or ou liège, en boîte de 
20 cigarettes à f r. 0.25 la boîte. 

Ces articles défient la concur­
rence par leur prix et leur qualité. 

Manufacture Belge de Cigarettes 
H. Van Keer, Brahy et Hanicq, 

55, rue de Haerne, 
ETTERBEEK-BRUXBLLES 

(1000 

L'ELEGANCE 
==EST LA CLEF DU SUCCES=^= 

COSTUMES pour DAMES 
SUR MESURE, FAÇON CRAND TAIL LEUR 

COUPE CARANTIE, DOUBLE SOIE 

65 FRANCS ! ! ! 

COSTUMES pour HOMMES 
SUR MESURE, NOIRS ET FANTAISIE 

45 FRANCS!!! 
LEON MURET - THISSEN 

27, Rue de la Levure (Place Sainte-Croix) 
Maison recommandée pour le vêtement élégant et le 

travail soigné. — On accepte les étoffes. (705) 

250 CAISSES SAVON genre SUNLICHT. 
A liquider : Delft, Excelsior, B.B. sans j 
rival, Hollandia, Amstel, Amerikaansohe, 
Figues. Chocolats extra. Prix déf. tout s | 
conc. 49, r- de l'Education, Bruxelles!840 | 

MAISON CYRILLE 

H0UWAERT 

GEIMVAL 
ISEJOUR SANITAIRE RECOMMAN­

DE PAR LES AUTORITES MEDI­
CALES. — ON PEUT OBTENIR 
DES PENSIONS DANS BONNES 
FAMILLES A DES CONDITIONS 
TRES AVANTACEUSES ET RE-

| DU.TES. — POUR RENSEICNE-
JMENTS ON PEUT S'ADRESSER 
IAU BUREAU DU JOURNAL (1830 

Prix de guerre 
mill. 
20 5fr . 
30 7fr. 
40 9fr. 
50 11 fr. 
60 13 fr. 

mill 
25 6fr . 
35 8 f r. 
45 10 fr. 
55 12 fr. 
65 '14 f r. 

Et CD suivant. 
183, rue d. Tanneurs 

(10101 

VfiliO» en gros et en Détail 
Marque DIAMANT et LION DE FLANDRE 

J32, boulevard Baudouin, 32 (Bruxolles-Mord) 

-VOUS BESOIN 
DE CAISSES D'EMBALLAGE ? 

A d r e s s e z - v o u s à 

Edouard VEREYGKEN 
Atelier : 7, rue Le Lorrain, 7. 

Bureaux : 127, Boulevard de la Senne 

BRUXELLES 
Fourniture rapide et soignée. 

On demande un bon représentant. 
(924 

fS ff"" I Avons-^ ^ toujours 
^ % ^ ^ disponible 
\ J h—m tm—m en magasin 
SEL FIN 00 et RAFFINE 

SPECIAL POUR BEURRE 
89, Rue Van Artevelde, 89 

(803 

-M* t ~> m mrtt— tt I*-O y." • ï» > « * 

ni-JU*****-. a [jnifcw-i. m i w A* HUiaH I» 

Chaqui pouli 
traités ' par 

i FRANCS 
pour 
l'élan» 

Elevage lucratif des poules, 
même captives. — 28 0 œufs 
par an avec une seule P""1' 

par l'OVO 
Ecrire : OVO, 14, rua Nauve 1" * W 
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JEAN DRAULT 
Non ! Un sourd, messieurs ! rectifie lo 

garçon de bureau, mieux informé. 
_ Ce n'est pas tout ça! reprend Alfred. 

Qu'eet-ce que c'est que ce chapeau que mon­
sieur votre.rédacteur détient chez lui?... 

LniKloire rocommenoe à rire. Puis, Thi­
berlu tape sur la table et réclame : 

— Une tête de veau! Mille pétards! 
— I! est à tuer! grogne Alfred. Je vous 

e s prie, messieurs, il y va de mon avenir... 
•Qu'est-ce qna c'est quo cette de... que co 
«*apeau, vaux-je dire! Ah! C'est à devenir 
fou! 
' — Monsieur! fait le jeune rédacteur, je 

veux bien vous l'expliquer, mais dites à 
votre compagnon de se taire... 

— Je ne demanderais pas mieux, mais il 
ne m'entendra pas, (monsieur! 11 est -sourd! 
Il se croit à Budapest, alors qu'il est u Mar­
seille, et il se figjire être dans un restau­
rant, tandis qu'il; est dans une rédaction de 
journal. Il entend tout de travers!... 

Garçon ! Une tête de veau, et quatre 

souii de pain ! réitère Thiberlu au comble de 

la rage. 

Vous voyez, monsieur! dit Alfred. Je 

vais vous eu débarrasser on toute hâte, 

mais damnez moi l'explication que je vous 

demando! 
— Eh bien! Monsieur, répond Landoire, 

mon jeune rédacteur va vous expliquer ce 
qu'on entend par « chapeau » en terme de 
< cuisine journalistique >. Ce sera pour lui 
un utile exercice- Allez, Trouillotin, expli 
quez, et expliquez bien, ou je vous renvoie 
à votre père, en lui disant que vous êtes 
à tout jainàis, incapable de faire un bon 
journaliste. Allez, Trouillotin! 

— Éh bien ! Monsieur, explique Trouillo­
tin, un peu tremblant à l'idée qu'il va' mal 
répéter sa leçon, un «chapeau», en joumna-
lisme c'est un petit «prébohambulej... 

— Préambule! rectifie Lan,doire en fron­
çant les sourcils. 

— Oui, un petit'pieiimbirHe qu'on- place 
avant les informations à sensation, ;pour 
prévenu- le lecteur que ce qu'on offre à lire 
n'est pas de la petite bière. 

— Très bien! Trouillotin. v -,Jr- j 
— Autrement dit, c'est ce qui :3oi'ffe l'ar­

ticle sensationnel... C'est ce qui le sur-, 

monte, comme la coiffure surinante l'hu­

manité. Voilà pourquoi ça s'opjjelle un 

«chapeo,ur» ! 
Tr&s bien encore! Vous exprimez cela 

d'une façon très originale. Allons ! Tout n'est 
pas -perdu... Vous pouvez faire encore nn 
bon journaliste! Seulement, nom d'une pi­
pe! N'oubliez plus jamais de le-iuettre, oe 
chapeau, au-dessus des dépêches Havae!,.. 

Misérioorde! murmure Alfred Batifoul 
attoiTé. C'était ça, le chapeau! Messieurs 1 

Exeusez-moi! Diable de langue française, 
aussi; avec sa pauvreté de terme*! Veinez, 
Thiberlu! Et pendant quo nous marchions 
sur oette piste ridicule, où va-t-il, le vrai 
chapeau, oit v-v-t-U? 

—'Alort»! On ne mange pas? proteste Thi­

berlu. 
Pour tout»' réponse, Alfred le pousso de­

hors et le pourchasse dans l'escalier. ,> 
Sur la Cannebièrc, Alfred et Thiberlu er­

rent mélancoliquement, l'un pensant à : la 
trahison de Landouscaille, et l'autre à la 
nourriture qu'on lui refuse si cruellement. 

Le hasard les pousse vers le môle où une 
foule -est réunie pour voir passer un paque­
bot qui quitte le port de Marseille, et se di-
rigo vous Alger. Qu'-est-oe que oe navire 'a 
donc de si remarquable? Lo voilà qui passe. 
Sur son avant, on chante et des jeunes gens 
brandissent un drapeau. 

— Les consorits de Nemours! s'écrie Al­
fred, blême, on serrant convulsivement lo 
bras de Tljiberju. 

— Un gigot au four, ça m'irait assez, en 

effet! répond Thiberlu avec joie. 
Hélas! Ils sont tous là, les conscrits de 

Neinours, sur ce bateau qui s'éloigne à tou­
te vapeur, tous, y compris Mirouette, le 
fils du camtonnier, dont le chapeau haut de 
forme s'aperçoit au milieu des casquettes 
et des chapeaux mous denses camarades. 

À*=cc chapeau, Alfred tend le poing. 
— Misérable! Tu as profité de oe que j'al­

lais chez ces maudits journalistes pour t'om-
barquer et voguer vers l'Algérie! J'ai failli 
t'avorr sous la main. Déjà tu as voyagé 
dans le même train que.moi! Nous nous re­
venons!. . . 

— J'ai faim îvocifère subitement Thiberlu. 

Et, cette fois, Alfred a peur. Thiberlu de­
viendrait-il enragé? Il conduit tout de suite 
son compagnon dans un hôtel de la Canne-
bière. « Je vous le confie, dit-il au patron, 
comme je vous confierais un colis précieux, 
mais gênant. Gavez-le, je lo reprendrai à 
mon rotouii d'Afrique. 

Et après s'être débaa-rassé de Thiberlu, le 
fils du marchand de boie télégraphie à Lan­

douscaille : 
« Suis sur piste chapeau. Je pars P"01 

r» Afrique. Irai* peut-êtfe Sénégambie, **• j 
• tagouic et Dahomey. Pourtant je * " 
s tout, même mariage votre fille avec W-j 
» fouillac. fa i tes ça, si vous voulez, •"* 
. vous préviens rapporterai- instruis0™ • 
» tortures du centre Afrique pour vous o** | 
» per en rondelles minces après vous •»fUr 

» déchiqueté minutieusement. -' 

» Vengeance' et Mystère, i 

xi ; 
Le krach de l'éponge. 

Tandis que le fils du marchand de bolS,j 
poursuit un insaisissable chapeau à tr»v 

deTbi-

teui' 
la Méditerranée, après s'être sépare 
berlu qu'une inopportupo surdité a 
inapte au moindre service, il ne se 
guère que de graves événements se 
à la môme heure dans la famille où il 
drait rentrer. 

(A continuer,) 
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